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Plaire aux Daaes d Ottawa.

Par une multitude de cIroon«Unre3 incon- 
trolab es je me trouve forcé délaisser ‘Le 
Magasin distingué de modes” le 1er Août 
prochain, et pour réduire moa immense as- 
lortimenl d'»rtlcl,i de nuclei de l.r cho i, 
-'nft Pour procurer drs chances i ans 
pareilles à mes amie et à mes pratiques, com
me rourenirs de mon court séjours iani la 
capita e, je fe ai les réductions suivantes sur 
œ»gù*n,Cu“ fllt* *prt‘ 111 œ,li ‘ m«nft par rent déduit sur $1. et au-dossous de $3 
0 par c nt drdiit s <r$3 et au-dersou) de $6 

15 i accent déduit snrfti et au dessous de $10 
30 rar c- nt déluit snr $10 en montant.

Darnesd'i'ttawa, venez en tout hâte, et 
a1 surez-voue d un véritable bargain dans les 
garnîmes e mode, chapeaux sans garuiture
SAT' “ *rl,d,,a '*
Magasin distingué ch modes

No, 39 Ruo Sparks
On demande 2 dame s comme 

Ottawa, 24-3-88—la

D’HIBILLEMESTS

l>

CETTE SEMAINE.

Fonda de Banqueroute
O’IHWEBTY

Habilleuse* Enlkuu 
Habillemen a Enlbnu 
Habillement» Ealhali

Habillement» Bnlkni» 
Habillement» d’Enfanla 
Habillement» d'Enfnntn 

Habillement» d'Honan 
llablllemcnla d’Hemmee 
Habillement» d'Hoanei 
Habillement» d'Homme* 
Habillement* d’Hommea 
Habillement* dTloniiuin 
llNblIlemenlH d’Hommen

cornais.

NOCES D’ARGENT.
(l

M GFONDS DE
BORBKIDOE

Ul

POUR CETTESEMA1NK,

: :SIJ1 Li PH0T0CR\PIII-: :BRYSON 
GRAHiML 

& CIE. 
148,150,152,154, rae Sparks

Din' visite est nyliMsenieil loliiee.
NAFOLEON BELâNGER.

No 140 Rue Fparks, Ottawa.
VOITURES DE PLACE& DK PREMIERE CLASSE.

Communication téléphonique en tout temps
ae«, rue Nalnt-Patrlre, Ottawa.

CU8TAVE RICARD.I V2 87-8

BONNE NOLVELLE!
J ai le plaisir d annoncer à nies -nom

breuses pratiqvcs que j’ai fait l'acquisition 
d un magmfi <ue ca-oiaa qui surpame tout 
ce qu’il j a h Ottnwa J'invite le i.ublic à 
venir me voir avant d’aller ailleurs.

CHAUSSURES
—POUR— moïse lepine

No. 163, Rue Ht. André.n pi lî 2-1.88-6m

'lull A
)

RUE Et GIR, OTTAWA.
J. H. SPENCER, Propriétaire.

l.E Fi. a n cntopi:i;.t.

Pationisé Par la Public Voya^aur. 

-iVENimoiT-
le plus central, à proximité de la voie des 
chars in bains, 20 v« rges tout au plus; dx 

che des Edifices du Parle
ment ; la maison a été renouvelée com
plètement.

Le public est servi de tout ce qui 
un restaurant de première cia

$1.50 par <Jou.r

CHAS. J- BOTT,
119, RUE RIDEIU. 4 lm^8-1a

GRANDE OUVERTURE
—D’UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN

TENU MUR

TAPISSERIES, PEINTURES. HUILES, 
VERNIS, BTU., hTU.

deminute!

exécuterons aussi toutes sortes d 
vrages à fresene et décoratioi
tout genr<\ Venez nous vo _____
aill uis. Tout ouvrage sera garanti.

BEI.A NI» A LEMIEUX, 
ce privée : 268, rue de l'Eglise. 

Magasin : 31, rue Duke, Chaudière

se trouve°Sêns en papier 
dr avant d’aller

Chambres avec usage de bains chauds et 
fro da i our FO à 76 centins par jour, d’après 
D plan Européen où à la semaine et au mois. 

Le va To. age du public «et instamment

Rés'den

NOUVEAU SALON DE BARBIER J. H. NPE.VUER.
DE PREMIERE ( LAMAB SALON DE BARBIER-COIFFEIP.Elgin, tenu inr le plaa 

Européen.
en No. 7, Rue

Ariiite de la tonsure et c ilfeur de 
c.asse. Attention toute sj* 
de cheveux des dam s et e

II. V. <JOOI.AH . . . Propriétaire,
14!, rue Sparks, Ottawa, en face du maga

sin de Ashüeld.

Sâcwiale à
Le; personnes qui^désirent être bien servies 

feront bun de venir A mon é ab'isst ment ils 
seront lerviss avec 1* plus granie polite*se 
et rati faction N’oubliez pas la place. No. 7, 
rue Elgin, à côté d i Bodega. Cet établisse
ment s u a ouvert le 21 de ce mois. Une vi
site est so lie té». 
lOa-lm CHAS DESJARDINS, Piop.

SELLLfflT MOT!
Voici l’époque de l'année où jeu 

nés et vieux doivent se mettre en 
garde contre toutes sortes de mala
dies. Vous n’ôtes pas tûr si votre 
maison n'est pas infectée par des 
gaz délétères on p:.T d’autres poisons 
mortels, vous devez donc, en consé
quence, est c’est votre premier de
voir, consta’er que votre personne 
et que toute votre famille jouissi nt 
d’une santé favorable et rien ne 
peut mieux favoriser votre santé et 
la mettre dans une bonne condition

.

(MEAUX! CHAPEAUX !
—æ.—

Grand (te tl Bas Prix
Nous avons un as ortim»nt complet de

Chapeaux pour Premiere Coimur,
L’Eau Minérale de Saint 

Leon
En gros et en détail au

N« 5*4* BUE ftUNNKX.

Toute commande sera prompte
ment et fidèlement exécutée.

fhmises Blanches et fsuleers a
50 bt 75cts. 

VALEtm rarrriA $i

N. FAULKNER & FILS,
ni it tu ninziii

a*piHUI iwerd. 
îdeuna dn

i-i EBAHIE CfLEBRATIQN 1-1 RESUIRÈ TELEGRAPHIQUE
------DK------

[Dcpci lies de celte après midi)
Londres 26,—L’allemagne 

l’Autriclirt sont à négocier, entre 
eux, l’adoption des représailles con
tre la Russie, par 1, s douanes.

Londres 26—l.e ‘* Chronicle ” dit 
que le pape publiera une cou rie 
réplique à la lettre d’ahésion qu'il a 
reçue des évêques irlandais dans 
laquelle il expliquera que le Vati
can ne détapprouve pas des aspira
tions des nationaux irlandais.

New-York 26,—Iæ Times de Lon
dres dit que Max O’Roll est arrivé à 
Londres. Dans une entrevue au su
jet de l’Amérique il dit que le peu- 
pie américain ne cède à qui que ce 
soit pour la courtoisie et la gentil
lesse Personne ne peut se compa
rer a un américain bien instruit. 
Il dit <iue la liberté de lu vie sociale 
est exquise. Le président Cleveland 
est un homme remarquable pour 
sa simplicité et sa gentillesse. 
Il a eu moins de difficultés à le voir 
qu’il en aurait à avoir une entrevue 
avec’l’éditmir d’un journal anglais. 
11 dit qu'il est inutile 'd'aller cher
cher des informations ou des faits 
dans les journaux américains. L'en
treprise est poussée trop loin et l'i
magination prend la place de l'in 
formation.

Liverpool 26—Plusieurs des mar
chands les plus riches de Moscow 
ont ôté trouvé coupables de falsifier 
le thé
ses droits civils et banni en Sibérie 
pour la vie, les autres ont ôté con
damnés à des différents termes 
d'emprisonnement. La falsification 
de la nourriture a atteint dus pro 
portions alarmantes en Russie, 
nonobsiaul les efforts du gouverne 
ment pour la supprimer.

Washington, 26 — Le général 
Sheridan qui était en danger de 
mort hier est mieux.

Chicago. 26.—Les chemins de f» r 
de Vanderbilt se plaignent vigou
reusement des actions des Tiunk 
Lines. Ils disent que ces 1 gnes ont 
des commis qui sont à l’emploi des 
expéditeurs et qu'ainsi les expédi
teurs obtiennent des réductions de 
prix ut des faveurs qui ne sont ac
cordés à aucuns.

il,

ill Ml II et

PASO JLAUSBOWITB

LE 23 ET 24 MAI, 1888.
ÏMiiMtT nu Vins, LiiiemeiCigiM chez

JOHN CASEY.

UNI VISITE EST RESPECTUEUSE
MENT SOLLICITEE.

Le département <1*9 vins et liqu 
sous le contrôle <lo M. L. A. Dorion, r 
bre de l’Uuion 8t Joseph et 8t Thomas

eurs est

JOHN CASE!,
IMPORTATEUR DIRECT

294 et 296. RUE DALH()U8I\
117. 118, RUE CLARENCE

FAITS DIVBRS

Un mou venir «le 1SHI.

Un journal américain fait remar 
quer qu’il n’est pas prudent de 
s’a laquer au général Boulanger, et 
rappelle à ce propos 
dont le généra1 fut le héros à Phi 
ladelphie, lors de son voyage en 
Amérique comme délégués aux 
fûtes du centenaire de Yorktown.

Le 27 octobre 1881, vers six lire, 
du matin, le général Boulanger, 
qui était logé à ITuUel Continental, 
à Philadelphie, lut éveillé par un 
léger bruit drus sa chambre. Kn 
ou via nt les yeux, il aperçut lin 
individu qui mê lait la main sur sa 
montre et sur son porte monnaie 
posés sur une table an milieu de la 
chambre. Sautant en bas du lit, le 
général tira son épée et courut sur 
l’intrus Kn môme temps, arrivait 
le commandant Lichtenstein, qui 
couchait dans la chambre voisine, 
et tnis deux faisaient le voleur 
prisonnier en attendant l'arrivée 
d'un pol c.eman. Un surveillant 
spécial de l’iiôml, étant alors entré 
dans la chambre, voulait se charger 
du prisonuiei 
soupçonnant 
un complice du voleur, n’a voulu 
remettre celui-ci qu'entre les mains 
d’un policeman en uniforme.

Le général Boulanger a beau
coup ri de l’aventure, et ses collè
gues de la délégation- l'ont cordiale
ment félicité. Maintenant, lui dit 
l’un d'eux, vous pouvez retourner 
en Kiirope ; vous connaissez l’Amé
rique. Mais une autre surprise était 
réservée au général Boulanger et 
ai x délégués.

l«es magistrats de Philadelphie 
voulurent donner en l’honneur de 
la délégation une reprôsen’atlon de 
justice fcxpi’dit ve. Le matin même 

« ur comp i-'ut devant le juge 
qui fixa sa caution à $1,500; puis il 
fut l aduit devant le g. and jury qui 
piononça téauce tenante la mise eu 
accusai.on. Enfin, sans désempa
rer, le voleur était trad lit devant 
le tribunal criminel, jugé, déclaré 
coupable et condamné à trois ans 
d'emprisonnement.

l.e* vol* A In |H»Mle.
L’administration des postes con

tinue à f tire une guerre implacable 
à ceux de ses employés qui se li
vrent au pillage des lettres qu’ils 
supposent reuieimer de l’argent. 
Ainsi, les inspecteurs de cette admi
nistration viennent encore d’ari ôter 
un jeune coquin de dix-huit an*, 
Herman Ma dice, employé à la pos 
te, Chicago Ce vaurien n’êlait em
ployé que depuis deux mois à la 
poste et il ava l d- j4 détourné plu 
sieurs centaines de lettres. Aussi 
ne saurions nous trop recoin mari 
der à ceux de nos lecteur-, qui ont 
d s remues à faire de ne jamais tn i 
vuy. r d’arg- rit par la poste si ce 
n’est par mandat. Ainsi, 1 jeune 
M<dine se voyant pi is, .avoua qu’il 
détournait systématiquement les 
lettres qui lui paraissaient renfer 
merde l’argent; qu’il les ouvrait 
s’empara:! des bill* ts de banque 
qu’t 1 es pouvaient contenir et qu’il 
déDuisait ensuite les lettres et les 
enveioppCM 11 a volé ainsi, en 
moins de deux mois plus de $250.

pari, une dépêche de ilar 
ri-burg (Pennsylvanie) annonce 
qu’un vol très important a été com
mis près de Ba l un ore dans le wa
gon du la poste d’un train du Nor
thern Central Railioad. Des lettres 
enregistrées, contenant, dit-on, près 
de $10,000 en tout, auraient été vo
lées. Iaï sac en cuir dans lequel ces 
lettres étaient renfermées serait ar 
rivé vide à Harrisburg, avec une 
grande entaille du haut en bas, 
fare a^ec un couteau ou d# s ci
seaux. Toutefois, les autorités de 
la poste, afin de ne pas entraver les 
recherches des détectives refusent 
de donner, pour le moment, de plus 
aropfie détails sur la façon dont le 
vol a été commis.

L’un d’eux a été privé do

une aventure

Louisville, K y. 26—Un exibition 
remarquable de courage et de net I 
a été donné jeudi passé, ici, par le 
jockey Andy McCarty, 
se du K en tu k y handicap 
tait le cheval “liallifet” et courut la 
course de un mille et un quart, tout 
en ayant la jambe fracturée. 1/acci
dent arriva au départ des chevaux ;

poulain appelé ‘ Insolence” rua 
Mr.Caity et lui brisa la jambe. Il 
tomba du cheval mais il se releva 
et insista à faire la course comme 
il était. Il pe.dit la course, ôtant in
capable de cou li ô 1er sa monture.

dans la cour
; mais lu général 

le si.i veillant d’ôlro

Annoncent une grande vente 
à bon marché pour ce mois-ici.

Si nous jugeons par les prix 
affichés dans leur vitreaux, les 
marchés sont immenses.

Gants de Kid à 4 boutons 
pour 50c(s.

Dentelles de qualité supérieure 
pour 75cts.

“Zephyr Ginghams” toutes les 
couleurs avec

Magnifique pluche en soie, do 
toutes les couleurs pour 57cts.

Toutes nos marchandises cana
diennes exactement au prix 
coûtant, pour un mois.

Gants de Kid pour messieurs 
de la meilleure qualité pour 35cts

Rideau splendides à moitié
prix.

Etoffes à robes dans les der 
niers goûts au prix de la manu
facture.

Corsets au prix du gros

Jackets et Dolmans à grande 
réduction.

Articles de goûts au prix cou-

D’autre

Les plus beaux bas de “Cash- 
mere” pour 50ctv.

Des bas nouveaux en soie pour
♦ 1.00.

Broderies pareilles à des prix 
qui vous étonnerons.

N. B.—Prenez l'avantage de 
cette grande vente.

à àPKN.HIO V PHI VISE.
ou deux messieurs. 8'a- 
rue St. An iré. Chambre

Pension (5o.r<in

«Mon e* y ^pTvI’lS.ON k * ’lx! * ""a a ‘

allez Chez

JE3. Gt.
-----POUR vos-----

Pi RROUÎTBRIES SE MAISON".
—TBLS^'JE—

SERRURES, COUPLETS, C OUS, FEUTRE GOUDRONNE Ef UNI,
ET MILI.E AUTRES CHOSES.

IE3 . a-. LA VEBDUBE,
09 eb 70. Xltlia WILLIAM.

sur le budget personnel de son mari Ce 
n'est que juste-

Faucher de Saint-Maurice a promis 
cinquante dollars par année aussi 
longtemps qu’il sera député. Un 
comité va s’occuper d’organiser la 
souscription. Ce ne sera pas long 
lifi hommes éclairés du Canada 
français qui jouissent des avantages 
de la fortune sont naturellement 
ceux de qui on at end le plus et i's 
sont assez nombreux pour que cette 
attente ne soit pas déçue La société 
royale, section françaises accueilli 
l’idée de M. C; "’grain avec euthou 
siasme, et les autres sections ne 
peuvent s’empêcher d’admirer notre 
esprit d’initiative.

Cet esprit s’était manifesté il y a 
deux ans, alors que la section fran- 

d’accorder chaque 
année trois diplô.nes d’encourage
ment aux jeunes auteurs qui ne 
sont pas de ses membres et se sont 
le plus distingués p 
littéraires. Ces a; 
d’être décernés à 
Beauchemin, médécin d’Yamachi- 
che. J. A. Poisson, régistrateur, 
d’Arthabatkaville, et Joseph Ed
mond Roy, i otaire, de Lévis. Les 
premiers sont des poètes, le dernier 

un chercheur qui 
- -jstorien.
ppartient pas de parler 
îte comparatif des tra-

roHoi i* 1879
Le sénat des Etats-Unis a adopté un pro

jet de loi déjà voté par la chambre, pour
voyant A l’établissement d’un département 
ministériel sous le titre de départemsnt du 
travail.

L'objet et les 'onctions de la nouvelle ad
ministration seront de recueillir et de ré
pandre des renseignemsn'.s utiles sur tous 
les sujets rélatifs au travail dans le sens le 
plus large et le plus pratique du mot, 
spécialement touchant ses rapporta avec le 
capital, les heures de journée, les salaires 
des ouvriers des deux sexes, et les moyens 
d’améliorer leur bien-être matériel, so üal, 
intellectuel et moral. Le personnel com
prendra un commissaire aux appointements 
de $5,000 ; un chef de bureau, et un cer
tain nombre d'employ’» de différent1 gra-

Prix de l’abonmenent
. aOITION QtJOTlDISHMl

Un an, pour la ville.................................
“ en dehors de la ville................... 3.00.

■DIVIO* DBDOMADÀIR1
.$1.00.

lavartoUcMit payable d’avaaee.

nces etc. etcToute» lettres, corresponds 
etc. doivent Hm adressées k

OSCAR MoDONELL
Ottawa 0*t.

çaise décidaBUREAUX ET ATELIERS
IIS ree 81 Patrice 

414 et 416 rue Si

ar leurs travaux 
ip'ômes viennent 
Messieurs NêréeLE CANADA

CAUSERIE.
Ottawa» 96 Mai» 1888.

Les travaux de la Société Royale 
te sont terminés hier midi, après 
une laborieuse session de trois jours 
et demie. Ottawa s’amusait, assis
tait aux fêtes de la prorogation des 
Chambres, du départ du Gouver
neur Général, des noces d’argpnt de 
l’Union St Joseph,et de la naissance 
de la Reine, pendant qu’une qua- 

de travailleurs lisaient des

AOTVALITÉ3. ographe, 
dra un h

un bi 
devien

Il ne m’a 
ici du mér 
vaux littéraires qui ont vu le jour 
en dehors de la section française 
pendant 1887-3, pour cette raison 
qu’il n'y a eu aucun concours et 
q ie peu d 
parvenus. Mais à l’a venir les jeunes 
hommes de lettres ambitionneront 
ces encouragements de leurs aînés 
pourront faire parvenir au secré
taire de la section française leurs 
productions en tripli- ata : livres, 
brochure1, articles de revues, pièces 
de vers, etc.

Le concours est ouvert pour l’an
née prochaine.

Le président général de la so
ciété est aujourd hui M. Sand ford 
Fleming, le vice-président général 
M. l’abbé Casgrain, le secrétaire- 
général M. J G Bo irinot, et le tré
sorier Sir James Grant

Le président de la section fran
çaise est M. Pamphile 1 je May, le 
vice président M. l’abbé Hospice 
Verreau, et le secrétaire votre 
serviteur.

Sir A T Gall était en ville hier.

Sir Hector Langevin doit aller à Québec 
la semaine prochaine.

L'hon. M. Pope assistait hier à l’assem
blée du conseil privé.

rantaine
études, dont quelques unes ont la 
plus grande valeur. Il manquait 
celte année la moitié des membres 
de la société.

Pourquoi ?
Dans la seule section française, 

il e.i manquait onze. Onze sur 
vingt, c’est une forte proportion. On 
s’explique pourtant cette abs.e.itior : 
la session de la législature de Qué 
bec retenait quatre des nôtres à 
leur pos«e, deux sont en Europe, un 
septième n’a été élu que le premier 
jour de la session et n’a pu appren
dre son élection à temps. Les qua 
tre autres n’ont pu venir pour 
d’autres raisons

L’abbé Guoq a été nommé, section 
frai ç use, eu remp'.aom nt de 
l'abbe Bois,démissionnaire, et l’abbé 
Provancher à la place de M Saint - 
Cyr, lui aussi démissionna re, dans 
la section de biologie.

M. G.ioq est un des philologues les 
plus distingué» de noire continent. 
Ses œuvres sont nombreuses, 
étvdes ont porté sur les langues 
sauvages de l’Améi que C’est un 
américanistô qui fait autor.té. 11 
est sulpicien.

il s’est lu quatorze travaux dans 
la section française. C’est plus que 
d’ordinaire. Je n’entrerai dans le 
mérite d’aucun d’eux, mais je d rai 
que l’on s’est occupé surtout de 
l’histoire du Canada M. l’abbé 
Casgr.in, qui s’occupe exclusive
ment des Acad ens depuis quelques 
années, a fait de fort importantes 
découvertes en France et en Angle 
terre ; il a retrouvé des documents 
précieux qui jettent un jour défi
nitif srr les cruses et les moyens de 
la dispersion acadienne de 1755

M. Casgrain a été le lion de la 
Société Roya'e cette année. Le 
couronnera lit de son li m sur les 
Ac.diens par l’Académie frai ç use 
avait déj î réjoui nos cœurs français. 
Ses découvertes récentes et ses uou 
veaux travaux sur le môme suj »t 
ont été accueillis avec une sympa
thique curiosité. Nos collègues 
anglais ont été aussi heureux qu 
surpris d’apprendre que l’Angle
terre n’a pas ordonné les injustifia
bles cruautés dont nos frères d’Aca 
die ont été les vict'mes, m iis que la 
honte de ces persécutions do t être 
réservée toute entière aux procon 
suis anglais qui ont gouverné cdte 
colonie après le traite d Utrecht. Ce 
sont deux anglais qui o t proposé 
l’élection de M. Casgrain à la vice- 
présidence générale. M Casgrain 
a été élu par acclamation, et s -ra 
l’an prochain, le président de la 
Société Royale.

Ce n’est pas tout sur le compte 
du pop

livre par l’Académie française, il a 
su de la meil'eure source que les 
canadiens étai mt menacés de n’ô re 
plus admis au concours pour ses 
prfx Ses 175 concurrents évincés 
étaient naturellement très mécon 
tents. Songeons y : un ang'ais qui 
enlève un prix français à des fran
çais ! Les portes de l’Academie 
pouvaient et devaient môme se fer 
mer contre les canadiens M. Cas
grain a trouvé un ingénieux moy n 
de les tenir ouvertes, et ce moy n 
c’est la fondât on, entre les mains 
de l’Académie, d un prix an nu-4 
qu’elle décernerait elle-même. Ce 
prix se nommerait le prix de la Nou 
velle-france. Fondé au capital de 
dix mille dollars placés au taux 
courant de la rente française, c’est 
à-dire à trois pour cent, les intérêts 
formeraient annuellement une som
me de $300 que l’Académie accor
derait au meilleur ouvrage en lan
gue française publié en France ou 
au Canada. A quel genre de livies, 
demandera t on f Nous n’en savons 
encore nen, mais il est à supposer 
que le prix sera attribué aux étud s 
sur les colonies anciennes 11 pré
sentes de la Franc i.

C’est bel et bien de fon 1er des 
prix de $10,000, mais où trouver 
l’argent ?

L’abbé, homme pratique, a sous- 
frit séance tenante 700 dollars. M.

e c?s travaux nous sont

Sir Charles Tupper a été gazetté aujour- 
comme haut commissaire à Londres.

M. Patterson, député d’Essex était, hier, 
en ville pour affaires dépar.ementales.

L’hon. M. Turcotte a été élu hier à Trois 
Rivières par une majorité de 20! votes.

La rêeolte du sucre d'érable a produit 
$125,000 dans le comté de B auce.

Par un vote de 28 contre 27 le sénat des 
Etats Unis, a décid i de ne pas considérer 
le traité des pêcheries à la présente ses-

A. Lusignan.Il est rumeur qu'un pr jet de loi sera 
soumis au gouvernement provincial dans 
le but d’rmendtr l’acte d’inc srporat on de 
la société des tuvri rs de bord à Q ébec.

Ses CORRESPONDANCE.

M. le Rédacteur,
Pour la satisfaction de mes amis 

et du public de la cité de Hull, je 
crois devoir m’adresser à votre 
journal afin de donner quelques 
explications sur l’état du pont du 
cimetière dont la démolition était 
annoncée dans voire journal de 
samedi dernier.

Votre rapporteur n’a certaine
ment pas vu le pont lui môme. Il 
a seulement publié ce que disent 
ceux qui ont toujours été contre la 
construction de ce 
d’hui jubileraient

C sinme je l’ai expliqué mardi soir, 
nseil, qui avait convoqué 

assemblée spéciale à ce suj-*t, c- tte 
construction n’est nullement en dan 
ger. Il est vrai que le niveau de la 
terrasse a baissé de quinze à dix- 
huit pouces dans les end oils ou la 
hauteur du re nb!ai est de plus de 
vingt pieds. Cela n’est pas éton
nant lorsqu’on considère que celte 
terrasse a été faite l’automne der 
nier dans un temps de sécheresse, 
alors que l’emplacement était dur 
et solide et que pour la môme ra:- 
son elle n’a pas eu l’avantage de 
prendre le foulage que la crue des 
eaux occasionne aujourd’hui.

Si le passage est mauvais depuis 
quelques j 
dû à la c- 
est simplement d ms un état sem
blable à la grande partie des rues 
de la v.lle de Hull, ou les voitures 
ne peuvent circuler qu’avec lenteur 
et précaution.

La seule ch >se que la corporation 
aurait dû faire, était de réparer ce 
passage, en remplissant de terre 
nou veil j le> ornières, et remettre le 
remb'ai au niveau des cullées.

Pour dire la franche vérité dans 
toute cette affaire, j<; considère que 
les éléments destrucieurs du pont 
du cimetière, sont les influences 
po it;ques municipales. Ijajaou- 
sie de quelques soumissionnaires 
qui n’ont pas eu le contrat, l’élé
ment anglais qui voulait avoir le 
pont dans un endroit plus favora
ble à ses spéculai oqs, et les signes 
maçonniques d’un homme qui paye 
par des lourb ries les bornes et les 
générosités que j’ai eu pour lui.

Quoiqu’on en dise, les c rcons- 
tances actuelles permettent à la cons 
truction de ce pont de perfectionner 
sa solidité, et si la dynamite ne vient 
pas faire son œuvre, nous n’avons 
rien à craindre pour sa démolition.

Je demeure, Monsieur le Rédac-

Le ( entrât pour la construction du bu
reau de poste à A y mer a été accordé à M. 
McDonald d Aylmer. On dit que h prix 
s’élève à $7,000.

Nous accusons réception de V Union 
Libérale, organe des jeunes libéraux de 
Québec. C’est un journal h ibdomadaire, 
très bien fait et qui mérite l’encourage
ment de ses amis politiques.

On dit que l'hoa M Taillon doit si Mi
rer de la politique et sera a pelé A une 
charge de juge dans le district de Mont 
réal, et que l’hon. M. Ely n sera fait chef 
de l’opposition, Nous ne croy .ns pas que 
ces changements aient lieu maint ns ni.

pont et aujour- 
de le voir en

A r.ssemblée annuelle des te Dnuaires 
de la Banque Nationale, tenue à Québec le 
23 courant, les messieurs suivants ont été 
élus directeurs : l’hon I.Th b.udeau, MM 
T. Ledroit, F. Kirousc, E. W. Mé hot, Ant 
Painchau 1, Louis Bilodeau et A. G boury

Le Canada exporte miins de beurre de
puis quelques anné s, mais p'Ui de f o- 

Eq D69 les exportations de beu rame go.
se chiffraient à 18,336,362 livr-s ; en 1887, 
elles étaient tombées à 5,485,500 livres. Les 
exportât ons de fromage qui en 1880, 
n’étaient que 40,368,88 livres s'éleva ent à 
78,770,855 livres en 1887.

>urs, ce n’est nullement 
construction du pont 11

L s brefs sont émis pour uni nouve'le 
élection législative dans la divi ion élect~- 
rale de Chicoutimi et Sagaenay pour rem
plir la vacance créée par la moildeM. 
Saint-Hilaire.

Les b refis ont é é ad essés à M Bo sé, 
shérif de Chicoutimi 
candidats est fixée au 8 juin et '.e scrutin 
au 18 juin.

On dit que M. Sévé in Dumais, n iture à 
Hébertville, a déci lé de se mettre sur les 
rangs co nme candidat du gouvernement.

ulaire abbé.
s le couronnement de son

la nomination des

D après les corn, tes publics qui vien- 
ntnt d'êt-e publics $150,000 auraient été 
dépensés dans la province de Qu ibec en 
1887 pour les chem ns de colonisation, sur 
ce ch f!re $11,219 au aient été payés en 
inspections (t arpen'ages. Le comté de 

•Chicoutimi et Saguenay a reçu pour sa 
part $16 410 et le comté d Ottawa $12.4*7. 
Viennent ensuite celui d Arg mteuil pour 
$6,610 pt cJ ti de Gisp.é pour $7,142 Les 
sulres comtéi oi t :eçu des sommes variant 
de $20. à $5 00).

M. L U David—un p h lanlrophe comme 
l’on sait—se propose de venir au secours 
des femmes abandonnées par leurs maris 1 

Celles-ci ont bien le droit de faire jeter 
au violon le malheureux conjo'nt qui s'obs- 
4 leur reftiser le pain quotidien. Mais leur 
pouvoir s'arrête là. Le mari peut toujours 
échapper A ses obligations et la femme n'a 
aucun moyen efficace, pratique, de se faire 
faire rendre justice.

Une nouvelle législation va permettre 
désormais à la femme de pou oir m inger

Votre obligé serviteur,
Paul T. C. Dumais, 

Ingénieur de la Ci'é de Hull. 
Hull, 23 Mai, 1888.

Viroqua, Wis, 20—M. ttmadam3 
Draki ont été tués dens leur maison 
hier et lenrs petits-enfants égorgés 
par des inconnus. On ^suppose que 
le vol est le motif du crime.

le veritable Chapeaux Woodrow de Sens, ainsi qu'au bran afeck de Char 
et hardtH faite* a'reducliaa. AO PAVILLON ROUGE. {
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repas écossais, 
angea d’un “hol
dout la viande 

tu d’un excellent 
ire du vieux Si- 
le n’avait pas de 
: de prérarer le

même d'ailleurs, 
sorte de ragoût 

odé aux poireaux, 
que des éloges, 

rosé d’une excel- 
e aux meilleurs 
briques d’Edim-

principal consista 
pouding natio- 

ide et de farine 
remarquable, qui 
î Burg l’une de 
des, eut le sort 
es choses de ce 
i comme un rêve.

I

'4
es sincères co ca
hote.

3 termina par un 
j de fromage et 
aux d’avoine, fi
és, accompagné 
its verres “d’us- 
llente eau-de-vie 
vingt-cinq ans,

•rp.
une bonne heure 
limon Ford n’a- 
nent bien mangé,
, bien causé, prm- 
iassé de la vieille 
irfoyle.
tait plutôt resté 
ix fois il avait 
t même la mai- 
dent qu’il é prou- 
quiétude depuis 
pierre et il vou- 
-s alentours du 
Ire anonyme n’é- 
on plus, pour le

O

it une dé ses sor- 
ieur dit à Simon
e.
arçon que vous 
iis !
leur James, un 
)ué, répondit vi- 
overman. 
ivec vous, au cot

ait pas nous quit-

îz à le marier, ce-

,rry ! s’écria St- 
à qui ? A une 
qui aimerait les 

, qui préférerait 
$ houillière! Pairy 

!
•ondit Madge, tu 
rtaat pas que ja- 
ry ne prenne fera-

as

■ai rien, répondit 
ar, mais cela ne 
ai sait si nous ne 
point.
it en ce moment,
se tut.
Ige se leva de tâ
tèrent et vinrent 
itant à la porte du

limon, dit l’ingé- 
icoute 
James, répondit 
n’ai pas besoin de 
iis de vos jambes, 
vous bien reposé ? 
é et bien refait, 
s prêt à vous ac- 
rtout où il vous

Simon Ford, en 
ers son fils, allume 
sûreté.
ez d’8 lampes de 
James Starr assez 

ue les explosions 
it plus à craindre 
absolument vide

sieur James, par H

us pas aussi, mon 
ne proposer de re
de mineur ?
;, monsieur James 
répondit le vieil 

; les yeux brillé- 
ement sous leur»
tes
îtait rentré dans le 
sortit presque aus- 
it trois lampes de

, une de ces lampes 
l’autre à son père, 
troisième suspen- 
gauche, pendant 

roite s’armait d’un

! dit Simon Ford. 
:c solide, déposé à 
ttage.
répondit l’ingéni- 

oir Madge ! 
s assiste ! répondit

Fouper femme, tu 
ria Simon Ford, 
faim à notre retour, 
rons honneur 
continuer)

I



B. G Vente do Woodcock
ET EFFORTS EXTRAORDINAIRES

Plaire am Dales d Ottawa.

P»r une multitude de ciroonetan^ea incon- 
trolab e« je me troire forcé délaisser “Le 
Magasin distingué de modes" le 1er Août 
prochain, et pour réduire mon immense as
sortiment d articles de nu des de 1er cbo'x, 
ito., et pour procurer dre chances i ans 
pareilles 6 mes amie et à mes pratiques, corn- 
me rourenirs de mon oourt séjours Uns la 
capita e, je fe ai les réductions suivaiites sur 
magMin*0^-1 falU epr*' le 2 mâl* à mon

D’HIBILLEMEÜTS
Pl

J

CETTE SEMAINE.
8 par cent déduit sur $1. et au-dessous de $3 
>0 par o -nt drd lit s ir $3 et au-dersoui dr $6 
15 i arcent déduit snr$i>et au dessous de $10 
20 par o. nt déduit sur $10 en montant.

Fonda de Banqueroute
O’IHjIIEltTX D.-n.id'i'tt.wa, rente en tout hAto, et 

rez-voue d'un véritable bargain dans les 
garnîm es e mode, chapeaux sans garniture 
ga-.t», guets, châles en laine, articles et 
votementi de dessous au

Hablllfinps d’Enfiaut» 
Habillemen « d'Enfanu 
Hwblllemenle dTtafaai* 
Habillementa d'Eadanli 
Habillements d'Eufanin 
Habillements d'Eafaali 
Habillements d’Eaftaai» 

Ilablllemenla d'Homnn 
Habillements d'Hommc* 
llabllleraenla d’Hommes 
Habillement* d'IIomnira 
llablllemeiita d’Homnirs 
Habillement* d'Hominew 
Habillement* d'Homme*

Magasin distingué da modes
No. 39 Ruo Sparkfi

On demande 2 dame s 
Ottawa, 24-3-88—la

comme commis.

NOCES D’ARGENT.
PI

1*0 l*iFtIMIS lie
UORHRIDQE

POUR CETTE S EM A INK,

:-:SUR U PH0T0CR1PIII :-:BRYSON
GRAHAM.

& CIE. 
148,150,152,154, roe Sparks

Cii1' visite est nsprUmd mllii'ilee.
NAFOLEON BEURGER.

No 140 Eue Fparks, Ottawa.

VOITURES DE PLACE
1)8 PREMIERS CLarSS.&

Gommnnicalion téléphonique en tout temps
*«•, me Walnl-Palrlre, Ottawa.

GUSTAVE RICARD.1 12 87-8

BONNE NOUVELLE 1
J ai le plaisir d'annoncer à mes ârom* 

breuses pretiqves que j'ai fait l'acquisition 
d un magnili pie ca-oiss qui .surpaese. tout 
ce qu’il y a à Ottawa J'invite le public à 
venir me voir avant d'aller ailleurs.

CHAUSSURES
—POUR— MOISB LElPINEl

No. 163, Rue Ht, André.[1 U il 2-1-88 6m
-1

111 il
il

>
RUE El GIR, 0TTIWI.

J. H. SPENCER, Propriétaire.
LE FL 4 RI EUROPEEN.

Pationsé Par le' Public Voyageur.

CHAS. J. BOTT,
119, RUE RIDEAU. 4-4m-88-1 a

TEJHT MURGRANDE OUVERTURE
—D'UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN -L’ENDKOIT-
le plus central, à proximité 
clmrs uibains, 20 v,rges tout 
minutcii

plûtem

de la voie Knains, 20 vtrges tout au plus ; d x 
de marche des Edifices du Parle- 
la maison a été renouvelée, coil-

RIKS, PEIVTURE8, 
VERNIS, ETC., fc-TU.

TAPISSE HUILES,

Le public cet servi de tout ce qui se trouve 
un restaurant de première claeie

xécuterons
v rages a fresque et décorations en papier de 
to .t genre. Venez nous voir avant d’alltr 
aill uis. Tout ouvrage sera garanti.

BELAXI» A LEMIEUX.
268, rue <le l’Eglise.
31, rue Duke, Chaudière.

aussi toutes sortes d'o

PHIX : $1-50 par J*oxa,r
Chambres svec usage de hains chauds et 

fro ds tour ?0 à 76 centins par jour, d’après 
le plan Européen où à la semaine et au mois.

o. age du public tst instamment

Résidence j 
22ui-la M fi"

sollicité.NOUVEAU SALON DE BARBIER J. H. NPENCER.
DE PREMIERE CI. AMM K

Elgin, tenu sur le plan 
Européen.

SALON DE BARBIER-COIFFEURen Xo. 7, Rue

Arihle de la tonsure et c ilfeur de prêt: 
c.asse. Attention toute s|Hvciale h la c 
de cheveux des dam s et enfants.

II. V.tiOOLAH - . . Propriétaire,
IU, rue Sparks, Ottawa, en face du maga

sin de Ashüeld.

Le; personnes quLdésirent être bien servies 
feront bitn de venir A mon é ab'iss* ment ilsferont bon de venir a mon e ah'usiment ils 
seront lerviss avec 1» i lus grande polite-se 
et Fati fa'.lion N'oubliez pas la place, No. 7, 
rue Elgin, à côté d i Bodega. Cet établisse
ment sua ou/ert le 21 do ce mois. Une vi
site est so lie té».
19 a-lm CHAH DES JARDINS, Piop.

SULtME.IT MOT!
Voici l'époque de l’année où jeu 

ces et vieux doivent se mettre en 
garde contre toutes sortes de mala
dies. Vous n’ôtes pas FÛr si votre 
maison n'est pas infectée par des 
gaz délétères on p ;r d’autres poisons 
mortels, vous devez donc, en consé
quence, est c’est votre premier de
voir, consta'er que votre personne 
et que toute votre famille jouissi nt 
d’une santé favorable et rien ne 
peut mieux favoriser votre santé et 
la mettre dans une bonne condition

«3

(Il \Pi,AUX ! CHIPliAl X !

Grand Choix el las Pris
Nous avons as.ortiment complet «le

Chapeaux poor Pitmien Comraiir,
L’Eau Minérale de Saint 

Leon
En gros et en détail au

Me Mil HUE ftUKKEX.

Toute commande sera prompte
ment et fidèlement exécutée.

( hf mises Blanches et feiilenrs a
50 et 75 et s.

VALBUn EXTRA $1

N. FAULKNER & FILS,
ni itrfc nmF.te

»*piaux tweed# 
rdeeeee da

I-: E°m[ CfLEBRATIQM 1-1 RESUME TELEGRAPHIQUE
----- DK------

[DëpCi lies de celle après midi)
Londres 26,—L’a lie magne 

l'Autriche tout à négocier, entre 
eux, l’adoption des représailles con
tre la Russie, par 1. s douanes.

Londres 26—Le Chronicle ” dit 
mj publiera une courte 
la lettre d’ahésion qu’il a 

reçue des évêques irlandais dans 
laquelle il expliquera que le Vati
can ne detapprouve pas des aspira
tions des nationaux irlandais.

New-York 26,—Le Times de Lon
dres dit que Max O’ÏVjII est arrivé à 
Londres. Dans une entrevue au su
jet d.- l'Amérique il dit que le peu- 
pie américain ne cède à qui que ce 
soit pour la courtoisie et la gentil
lesse Personne ne peut se compa
rer a mi américain bien instruit. 
Il dit que la liberté de la vie sociale 
est exquise. Le président Cleveland 
est un homme remarquable pour 
sa simplicité et sa gentillesse. 
Il a eu moins de difficultés à le voir 
qu’il en aurait à avoir une entrevue 
avec]l’éditeur d’un journal anglais. 
11 dit qu’il est inutile ^d’aller cher
cher îles informations ou des faits 
dans les journaux américains. L’en- 
trepribe est poussée trop loin et l'i
magination prend la place de l'in 
formation.

Liverpool 26—Plusieurs des mar
chands les plus riches de Moscow 
ont été trouvé coupables de falsifier 
le thé. L’un d’eux a été privé de 
ses droits civils et banni en Sibérie 
pour la vie, les autres ont été con
damnés à des différents tannes 
d'emprisonnement. La falsification 
de la nourriture a atteint des pro 
portions alarmantes en Russie, 
nonobsiaiil les efforts du gouverne 
ment pour la supprimer.

Washington, 26 — Le général 
Sheridan qui était en danger de 
mort hier est mieux.

Chicago. 26.—l,es chemins de f» r 
de Vanderbilt se plaignent vigou
reusement des actions des Tt unk 
Lines. Ils disent que ces i gnes ont 
des commis qui sont à l'emploi des 
expéditeurs et qu’ainsi les expédi
teurs obtiennent des réductions de 
prix ut des faveurs qui ne sont ac
cordés à aucuns.

y

mm et
d

PARC X.AXTSI30W1TE que le p;q 
réplique àLE 23 ET 24 Mil, 1888.

VfBi7. ai heliT toj Vins, Liqueurs et Cigiros chez
JOHN CASEY.

UNE VISITE EST RESPECTUEUSE
MENT SOLLICITEE.

La département d"s 
contrôle do M. 

de l’Union St Joseph et St Thomas.

vins et liqueurs est 
L. A. Dorion, mem

JOHN CASEY,
IMPORTATEUR DIRECT

294 et 296. RUK DALHOU8I\
117. 118, HUE CLARENCE

FAITS DIVERS

Un nonvcnlr do 1**1.
Un journal américain f ut reniai- 

quer qu’il nVst pas prudent de 
s’a laquer au général Boulanger, et 
rappelle à ce propos une aventure 
dont le général fut le héros à Phi 
liidelphie, lors de son voyage en 
Amérique comme délégués aux 
fêles du centenaire de Yorktown.

Le 27 octobre 1881, vers six lire, 
du matin, le général Boulanger, 
qui était logé à l'htHel Continental, 
à Philadelphie, lut éveillé par un 
léger bruit d; iis sa chambre. En 
ou vi an t les yeux, il aperçut un 
individu qui me'lait la main sur sa 
montre et sur son porte monnaie 
posés sur une table au milieu de la 
chambre. Sautant en bas du lit, le 
général tira son épée et courut sur 
l’intrus En même temps, arrivait 
le commandant Lichtenstein, qui 
couchait dans la chambre voisine, 
et tins deux faisaient le voleur 
prisonnier 
d’un pol c.emaii. 
spécial de l’hôiel, étant alors entré 
dans la chambre, voulait se charger 
du prisonnier ; rn.:is le général 
soupçonnant le si.i veillant d’être 
un complice du voleur, n’a voulu 
remettre celui-ci qu’entre les mains 
d’un policeman en uniforme.

Le général Boulanger a beau
coup ri de l’aventure, et ses collè
gues de la délégation l’ont cordiale
ment félicité. Maintenant, lui dit 
l’un d’eux, vous pouvez retourner 
en Europe ; vous connaissez l’Amé
rique. Mais une autre surprise êlait 
réservée au général Boulanger et 
ai x délégués.

Les magistrats de Philadelphie 
voulurent donner en l’honneur de 
la délégation une représeu alion de 
justice expedit ve. Le matin même 
ie voit-ur eouipvut devant le juge 
qui fixa ha caution à $1,500; puis il 
fut l aduit devant le g- and jury qui 
piouonça téance tenante la mise en 
accusai.on. Enfin, sans désempa
rer, le voleur était traduit devant 
le tribunal criminel, jugé, 
coupable et condamné a 
d’emprisonnement.

I.e* \olx A In poule.
L’administration des postes con

tinue à f nre une guerre implacable 
à ceux de ses employés qui se li
vrent au pillage des lettres qu’ils 
supposent remet mer de l’argent. 
Ainsi, les inspet leurs de celle admi
nistration viennent encore d’an ôter 
un jeune coquin de dix-huit an», 
Berman Madine, employé à la pos 
te, Chicago Ce vaurien n’était em
ployé que depuis deux mois à la 
poste et il ava l djà détourné plu 
sieurs centaines de lettres. Aussi 
ne saurions nous trop recomman
der à ceux de nos lecteurs qui ont 
d s remites à faire de ne jamais tri 
vf.y. r d’arg* ni par la poste si ce 
nVst par mandat. Ainsi, 1 jeune 
M dîne se xoyant pi is, * avoue qu’il 
détournait systématiquement les 
lettres qui lui paraissaient renfer 
nier de l’argent ; qu’il les ouvrait 
s'emparait des bill* U de banque 
qu’i Les pouvaient contenir et qu’il 
déduisait ensuite les lettris et les 
enveloppes 11 a volé ainsi, en 
moi.is de deux mois plus de 1250.

paît, une dépêche de liar 
ri burg (Pennsylvanie) annonce 
qu’un vol très important a été com
mis près de Ba.timoré dans le wa
gon de la poste d’un train du Nor
thern Central Railroad. Des lettres 
enregistrées, contenant, dit-on, près 
de $10,000 en tout, auraient été vo
lées. IAi sac en cuir dans lequel ces 
lettres étaient renfermées serait ar 
rivé vide à Harrisburg, avec une 
grande entaille du haut en has, 
fare avec un cciuteau ou dts ci
seaux. Toutefois, les autorités de 
la poste, afin de ne pas entraver les 
recherches des détectives refusent 
de donner, pour le moment, de plus 
ample détails sur la façon dont le 
vol a été commis.

en attendant l’arrivée 
Un surveillant

Louisville, K y. 26—Un exibition 
remarquable de courage et de neil 
a été donné jeudi passé, ici, par le 
jockey Andy McCarty, dans lu cour 
su du Kentuky handicap. Il mon 
tait le cheval “(lallifet" et courut la 
course de un mille et un quart, tout 
en ayant la jambe fracturée. L’acci- 
dem arriva au départ des chevaux ; 
un poulain appelé ‘ Insolence” rua 
Mc.Cai ty et lui brisa la jambe. Il 

du cheval niais il se relevatomba
et insista à faire la course comme 
il était. Il pe.dit la course, étant in
capable de contrôler sa monture.

S
déclaré Annoncent uno grande vente 

ù bon marché pour ce mois-ici.

Si nous jugeons par les prix 
affichés dans leur vitreaux, les 
marchés sont immenses.

Gants de Kid à 4 boutons 
pour 50cts.

Dentelles de qualité supérieure 
pour 75cts.

“Zephyr Ginghams” toutes les 
couleurs avec

trois ans

Magnifique pluche en soie, do 
toutes les couleurs pour 57cts.

Toutes nos marchandises cana
diennes exactement au prix 
coûtant, pour un mois.

Gants -le Kid pour messieurs 
de la meilleure qualité pour 35cte

Rideau splendides à moitié

Etoffes à robes dans les der 
niers goûts au prix de la manu
facture.

Corsets au prix du gros

Jackets et Dolmans à grande 
réduction.

Articles de goûts au prix con-

D’autre

rant.
Les plus beaux bas de “Cash- 

mere” pour 50ctv.
Des bas nouveaux en soie pour 

11.00.
Broderies pareilles à des prix 

qui vous étonnerons.

N. B.—Prenez l’avantage de 
cette grande vente.

PERfMO.W l'KlVKE.
r un ou -toux messieurs. 8'a- 
66, rue Si. An iré. Chambre

Pension pou 
dietfer au No. 
tien meub ée.

a pantalon et ecoosal* poor habillement* ainsi qn’eloffe 
prântempw, AU FA VILLON HOUGH, 680 rueMnncx.

ALLEZ O H 23 Z

—pour vos—
RROXTOTBHIBS DE MAISÜIT,

-TELS.yVK-

SERRURES. COUPLETS, C OUS, FEUTRE GOUDRONNE Ef UNI,
ET MILI..E AUTItES CHOSES

B . Œ . L A VEEiDTTBE,
60 cb va, HUE WILLIAM,

sur le budget personnel de son mari Ce 
n’est que juste.

Faucher de Saint-Maurice a promis 
cinquante dollars par année aussi 
longtemps qu’il sera député. Un 
comité va s’occuper d’organiser la 
souscription. Ce ne sera pas long 
tifs hommes éclairés du Canada 
français qui joutaient des avantages 
de la fortune sont naturellement 
ceux de qui on at end le plus et i's 
sont assez nombreux pour que cette 

pas déçue La société 
française, a accueilli 

de M. Cf'•grain avec enthou

FONDÉ U 1879

Le sénat des Etats-Unis a adopté un pro
jet de loi déjà voté par la chambre, pour
voyant à rétablissement d’un département 
ministériel sous le titre de départemjnt du 
travtil.

L’objet et les 'onctions de la nouvelle ad
ministration seront de recueillir et de ré
pandre des renseignemsnts utiles sur tous 
les sujets rélatifs au travail dans le sens le 
plus large et le plus pratique du mot, 
spécialement touchant ses rapports avec le 
capital, les heures de journée, les salaires 
des ouvriers des deux sexes, et les moyens 
d’améliorer leur bien-être matériel, so ;ial, 
intellectuel et moral. Le personnel com
prendra un commissaire aux appointements 
de $5,000 ; un chef de bureau, et un cer
tain nombre d'employés de différent1 gra-

Prix de l'abonmenent
■DITTO* QÜ0TIDI1KH1

Un an, pour la ville. 
“ en dehors de la ville..........

■DIVIO* DBDOMADAIRS attente ne soit 
royale, section 
l’idée
siasme, et les autres sections ne 
peuvent s’empêcher d’admirer notre 
esprit d’initiative.

Cet esprit s’était manifesté il y a 
que la section fran- 
d’accorder

..$1.00.
lavariaMsmal payable d’avaaee.

Toutes lettres, correspondances etc. etc.
etc. doirentdtee adressées à

OSCAR McDONBLL
Ottawa Oht.

deux ans, alors 
çaise décida 
année trois diplô nes d’encourage
ment aux jeunes auteurs qui ne 
sont pas de ses membres et se sont 
le plus distingués p 
littéraires. Ces d: 
d’être décernés à 
Beauchemin, médécin d’Yamachi* 
che. J. A. Poisson, législateur, 
d’Arthabafkaville, tt Joseph Ed
mond Roy, i otaire, de Lé via. Les 
premiers sont des poètes, le dernier 
un biographe, un chercheur qui 
deviendra un historien.

il ne m’appartient pas de parler 
ici du mérite comparatif des tra
vaux littéraires qui ont vu le jour 
en dehors de la section française 
pendant 1887-9, pour cette raison 
qu’ii n'y a eu aucun concours et 
q ie peu de c?s travaux nous sont 
parvenus. Mais à l’avenir les jeunes 
hommes de lettres ambitionneront 
ces encouragements de leurs aînés 
pourront faire parvenir au secré
taire de la section française leurs 
productions en tri pli'Via : livres, 
brochure», articles de revues, pièces 
de vers, etc.

Le concours est ouvert pour l’an
née prochaine.

Le président général de la so
ciété est aujourd hui M. Sand ford 
Fleming, le vice-président général 
M. l’abbé Casgrain, le secrétaire- 
général M. J G Bo iriuot, et le tré
sorier Sir James Grant

Le président de la section fran
çaise est M. Pamphile Le May, le 
vice président M. l’abbé Hospice 
Verreau, et le secrétaire votre 
serviteur.

chaqueBUREAUX BT ATELIERS
11M rue 81 Patrice 

414 et 414 rue Si

ar leurs travaux 
p'ômes viennent 

Messieurs NéréeLE CANADA
CAUSERIE.

Ottawa» 96 Mai» 1888.
Les travaux de la Société Royale 

■e sont terminés hier midi, après 
une laborieuse session de trois jours 
et demie. Ottawa s’amusait, assis
tait aux fêtes de la prorogation des 
Chambres, du départ du Gouver
neur Général, des noces d’argent de 
l’Union St Joseph,et de la naissance 
de la Reine, pendant qu’une qua
rantaine de travailleurs lisaient des 
éludes, dont quelques unes ont la 
plus grande valeur. Il manquait 
celte annéd la moitié des membres 
de la société.

Pourquoi ?
Dans la seule section française, 

il e.i manquait onze. Onze sur 
vingt, c’est une forte proportion. On 

u r tant cette abs.eutior : 
la législature de Qué 

bec tele naît quatre des nôtres à 
leur poste, deux sont en Europe, un 
septième n’a été ê'.u que le premier 
jour de la session et n’a pu appren
dre son élection à temps. Les qua 
tre autres n’ont pu venir pour 
d’autres raisons

L’abbé Cuoq a été nommé, section 
frai çlise, en remp'.aom nt de 
l'abbé Bois,démissionnaire, et l’abbé 
Provancher à la place de M Saint- 
Cyr, lui aussi démissionna re, dans 
la section de biologie.

M. C.ioq est un des philologues les 
plus distingué*» de notre continent. 
Ses œuvres sont nombreuses. Ses 
étvdes ont porté sur les langues 
sauvages de l’Améi'que C’est un 
américaniste qui fait autor.té. Il 
est sulpicien.

il s’est lu quatorze travaux dans 
la section française. C'est plus que 
d’ordinaire. Je n’entrerai dans le 
mérite d’aucun d’eux, mais je dirai 
que l’on s’est occupé surtout de 
l’histoire du Canada M. l’abbé 
Casgr.in, qui s’occupe exclusive
ment des Acad ens depuis quelques 
années, a fait de fort importantes 
découvertes en France et en Angle 
terre ; il a retrouvé des documents 
précieux qui jettent un jour défi
nitif svr les c?uses et les moyens de 
la dispersion acadienne de 1755.

grain a été le lion de la 
Roya’e cette année. Le 

couronnera nt de son li>n sur les 
Acadiens par l’Académie frai ç use 
avait déj i réjoui nos cœurs français. 
Ses découvertes récentes et ses nou 
veaux travaux sur le mêmesujît 
ont été accueillis avec une sympa
thique curiosité. Nos collègues 
anglais ont été aussi heureux qu 
surpris d’apprendre que l’Angle
terre n’a pas ordonné les injustifia
bles cruautés dont nos frères d’Aca 
die ont .été les vicVmes, m iis que la 
honte de ces persécutions do t être 
réservée toute entière aux procon 
suis anglais qui ont gouverné c.tte 
colonie après le traite d Utrecht. Ce 
sont deux an 
l’élection de 
présidence générale. M Casgrain 
a été élu par acclamation, et s-ra 
l’an prochain, le président de la 
Société Royale.

Ce n’est pas tout sur le compte 
du popu

livre par l’Académie française, il a 
su de la meil'eure source que les 
canadiens étaient menacés de n’ê re 
plus admis au concours pour ses 
prfi Ses 175 concurrents évincés 
étaient naturellement très mécon 
tents. Songeom-y : un anglais qui 
enlève un prix français à des fran
çais ! Les portes de l’Academie 
pouvaient et devaient même se fir 
mer contre les canadiens M. Cas
grain a trouvé un ingénieux moy n 
de les tenir ouvertes, et ce moy n 
c’est la fondât on, entre les mains 
de l’Académie, d un prix anuu*>l 
qu’elle décernerait elle-même. Ce 
prix se nommerait le pru' de la Nou 
telle-France. Fondé au capital de 
dix mille dollars placés au taux 
courant de la rente française, c’est 
à-dire à trois pour cent, les intérêts 
formeraient annuellement une som
me de $300 que l’Académie accor
derait au meilleur ouvrage en lan
gue française publié en France ou 
au Canada. A quel genre de livies, 
demandera t on ? Nous n’en savons 
encore rien, mais il est à supposer 
que le prix sera attribué aux étud s 
sur les colonies anciennes 11 pré
sentes de la Franc i.

C’est bel et bien de fon 1er des 
prix de $10,000, mais où trouver 
l’argent ?

L’abbé, homme pratique, a sous- 
frit séance tenante 700 dollars. M.

AOTCTA1.ITÉ3.

Sir A T Oalt était en ville hier.

Sir Hector Langevin doit aller à Québec 
la semaine prochaine.

L’hon. M. Pope assistait hier à t’assem
blée du conseil privé.

Sir Charles Tupper a été gazetté aujour- 
comme haut commissaire à Londres.

M. Patterson, député d*Essex était, hier, 
en ville pour affaires dépar.ementales. s’explique po 

la session de
L’hon. M. Turcolle a été élu hier à Trois 

Rivières par une majorité de 20 2 votes.

La réeolte du sucre d'érable a produit 
$125,000 dans le comté de B. auce.

Par un vote de 28 contre 27 le sénat des 
Etals Unis, a décidé de ne pas considérer 
le traité des pêcheries à la présente ses-

A. Lusignan.Il est rumeur qu'un pr jet de loi sera 
sjumis au gouvernement provincial dans 
le but d'rmendtr l’acte d'inc irporat on de 
la société des tuvri rs de bord à Q ébec. CORRESPONDANCE.

M. le Rédacteur,
Pour la satisfaction de mes amis 

et du public de la cité de Hull, je 
crois devoir m’adresser à votre 
journal afin de donner quelques 
explications sur l’état du pont du 
cimetière dont la démolition était 
annoncée dans votre journal de 
samedi dernier.

Votre rapportenr n’a certaine
ment pas vu le pont lui même. Il 
a seulement publié ce que disent 
ceux qui ont toujours été contre la 
construction de ce pont et aujour
d’hui jubileraient de le voir en

C iinme je l’ai expliqué mardi soir, 
nseil, qui avait convoqué 

assemblée spéciale à ce suj-t, c tte 
construction n’est nullement en dan 
ger. Il est vrai que le niveau de la 
terrasse a bais-é de quinze à dix- 
huit pouces dans les end oils ou la 
hauteur du re nb'ai est de plus de 
vingt pieds. Cela n’est pas éton
nant lorsqu’on considère que cette 
terrasse a été faite l’automne der 
nier dans un temps de sécheresse, 
alors que l’emplacement était dur 
et solide et que pour la même ra:- 
son elle n’a pas eu l’avantage de 
prendre le foulage que la crue dns 
eaux occasionne aujourd’hui.

Si le passage est mauvais depuis 
quelques j >urs, ce n’est nullement 
dû à la construction du pont. Il 
est simplement d ms un état sem
blable à la grande partie des rues 
de la v.lle de Hull, ou les voitures 
ne peuvent circuler qu’avec lenteur 
et précaution.

La seule ch >se que la corporation 
aurait dû faire, était de réparer ce 
passage, en remplissant de terre 
nou veil • Ie> ornières, et remettre le 
remb'ai au niveau des cullées.

Pour dire la franche vérité dans 
toute celle affaire, \< considère que 
les éléments destructeurs du pont 
du cimetière, sont les ii fluences 
po it-ques municipales. Lajaou- 
sie de quelques soumissionnaires 
qui n’ont pas eu le contrat, l’élé
ment anglais qui voulait avoir le 
pont dans un endroit plus favora
ble à ses spéculât ons, et les s gnes 
maçonniques d’un homme qui paye 
par des lourb ries les bornes et les 
générosités que j’ai eu piour lui.

Quoi qu'on en dise, les c réons- 
tances actuelles permettent à la cons 
truction de ce pont de perfectionner 
sa solidité, et si la dynamite ne vient 
pas faire son œuvre, nous n’avons 
rien à craindre pour sa démolition.

Je demeure, Monsieur le Rédac-

Le c entrât pour la construction du bu
reau de poste à Ay iner a élé accordé ù M. 
McDonald d Aylmer. On dit que I » prix 
s’élève à $7,000.

Nous accusons réception de l'Union 
Libérale, organe des jeunes libéraux de 
Québec. C’est un journal h ibdomadaire, 
très bien fait et qui mérite l'encourage
ment de ses amis politiques.

On dit que l'hoa M Taillon doit s 3 Mi
rer de la politique et sera a pelé à une 
charge de juge dans le district de Mont 
réal, et que l’hon. M. Fl y n sera fait chef 
de l’opposition, Nous ne croy.ns pas que 
ces changements aient lieu maint mnt.

M. Cas 
Société

A l'assemblée annuelle des cc Lnuaires 
de la Banque Nationale, tenue à Québec le 
23 courant, les messieurs suivants ont été 
élus directeurs : l’hon I. Th b .udeau, MM 
T. Ledroit, F. Kirouic, E. W. Mé bot, Ant 
Painchaul, Louis Bilodeau et A. G boury.

Le Canada exporte m Tins de bourre de
puis quelques anné s, mais p'u> de f o- 

Eq l°60 les exporta'uns de beu re
se chiffraient à 18,336,362 livr. s ; en 1887, 
elles étaient tombées à 5,485,500 livres. Les
exportat ons de fromage qui en 1889, 
n’étaient que 40,368,88 livres s’éleva ent à 
78,770,855 livres en 1887.

glais qui o t proposé 
M. Casgrain à la vice-

L s brefs sont émis pour un 3 nouvo'le 
élection législative dans la divi ion élect*- 
raie de Chicoutimi et Sagaenay pour rem
plir la vacance créée par la moildeM. 
Saint-Hilaire.

Les brefe ont é 6 ad essés à M Bo sé, 
shérif de Chicoutimi; la nomination des 
candidats est fixée au 8 juin et le scrutin 
au 18 juin.

On dit que M. Sévé in Damais, n>tnre à 
Hébertville, a déci lé de se mettre sur les 
rangs co nme candidat du gouvernement.

taire abbé.
le couronnement de son

D'après les com, tes publics qui vien- 
mnt d'êt-e publics $150,000 auraient été 
dépensés dans la province de Qu ibec en 
1887 pour les chem ns de colonisation, sur 
ce ch ffre $11,219 au aient été payés en 
inspections tt arpen'ages. Le comté de 

'Chicoutimi et Saguenay a reçu pour sa 
•part $16 410 et le comté d'Ottawa $12,447. 
Viennent ensuite celui d Arg mteuil pour 
$6,610 et cJ ù de GiSÿé pour $7,142 Les 
autres comté « oi t ;eçu des sommes variant 
de $20. à $5 00).

M. LO David—un ph lanlrophe comme 
l’on sait—se propose de venir au secours 
des femmes abandonnées par leurs maris !

Celles-ci ont bien le droit de faire jeter 
au violon le malheureux conjo'ntqui s’obs- 
1 leur reûiser le pain quotidien. Mais leur 
pouvoir s’arrête là. Le mari peut toujours 
échapper à ses obligations et la femme n'a 
aucun moyen efficace, pratique, de se faire 
faire rendre justice.

Une nouvelle législation va permettre 
désormais à la femme de pou oir manger

Votre obligé serviteur,
Paul T. C. Dr,mais, 

Ingénieur de la Ci'é de Hull. 
Hull, 23 Mai, 1888.

Viroqua, Wis, 20—M. tt madam 3 
Drak-j ont été tués dens leur maison 
hier et lenrs petits-enfants égorgés 
par des inconnus. On Suppose que 
19 vol est le motif du crime.

le veritable Chapes ex Wcodrow A Sene, alasi qu’au bran efeck de Char 
et hard** faites a*reducil«n. AU PAV1LLOH ROUGE. {

XjE canadatapisserie Dorée
m cists u mm.

J. fl. nuFOBD
M. *VK BIBEAU

EDITION QUOTIDIENNEPublié par la Cle. d’Imp. d’Ottawa. 08CAB MoDONïLL, Directeur

OTTAWA, 6IMKDI M MAI llftg.H» ANNEE, Ne. 1(1 LE M MEBO : î CENTS

V

BII >• CANADA."

s Noires.
r
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repas écossais, 
angea d’un “hol
dout la viande 

;u d’un excellent 
ire du vieux Si
te n’avait pas de 
t de préparer le

même d’ailleurs, 
sorte de ragoût 

ode aux poireaux, 
que des éloges. 

tosé d’une excel- 
e aux meilleurs 
briques d’Edim-

>rincipal consista 
pouding natio- 

ide et de farine 
remarquable, qui 
3 Burg l’une de 
des, eut le sort 
es choses de ce 
t comme un rêve, 
es sincères com- 

i hôte.
e termina par un 
i de fromage et 
-aux d’avoine, fi
és, accompagné 
its verres “d’us- 
llente eau-de-vie 

vingt-cinq ans,

une bonne heure 
Simon Ford n’a- 
ment bien mangé,
i bien causé, prin- 
>assè de la vieille 
îrfoyle.
tait plutôt resté 
ux fois il avait 
;t même la mai- 
dent qu’il éprou- 
quiétude depuis 
pierre et il vou
es alentours du 
,tre anonyme n’é- 
lon plus, pour le

at une dé ses sor- 
lieur dit à Simon

rrp.

;e.
'arçon que vous 
iis !
ienr James, un 
oué, répondit vi- 
overman. 
avec vous, au cot

rait pas nous quit- 

ez à le marier, ce-

trry ! s’écria Sa- 
à qui ? A 
qui aimerait les 

. qui préférerait 
e houillière! Pairy 
>as !
>ondit Madge, tu 
rtant pas que ja- 
•ry ne prenne fem-

rai rien, répondit 
nr, mais cela ne 
ui sait si nous ne

lit en ce moment,

Ige se leva de tâ
tèrent et vinrent 
liant à la porte du

Simon, dit Viagé*- 
écoute !
James, répondit 
n’ai pas besoin de 
ais de vos jambes, 
vous bien reposé ? 

$é et bien refait, 
is prêt à vous ac- 
irtout où il vous

Simon Ford, en 
ers son fils, allume 
sûreté.
tez d -s lampes de 
t James Starr assez 
ne les explosions 
lit plus à craindre 
i absolument vide

sieur James, par

>us pas aussi, mon 
me proposer de re
de mineur ? 

e, monsieur James ! 
répondit le vieil 

t les yeux brillé- 
rement sous leurs 
ites.
était rentré dans le 
sortit presque ans- 
at trois lampes de

t une de ces lampes 
l’antre à son père, 
troisième suspen- 

l gauche, pendant 
Iroite s’armait d’un

! dit Simon Ford, 
ic solide, déposé à 
>ttage.
répondit l’ingéni- 

oir Madge ! 
is assiste ! répondit

souper femme, tu 
:ria Simon Ford, 
faim à notre retour, 
rons honneur ! 
continuer)

:
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PROVINCE DE QUEBEC CARTES HROFtSSitfRfcLLKS
Süï/^Yvkù;.'; ; . . : IM. j. gorman, ll.b.,

„„„ ^jrîlÆÏ fStt » S 2r,ïMT, ....... ' " :: ! - /- -   

EàEBE«yE E“-
de preuve. il y en «veil trois contre de* ei,e • ei irritait.ni* «te ........des Rues Rideau et Sunset
irons de Coaticook ; quatre contre des gens - *
de Stanstead et quatre contre des get,a de . |wgrm|^mMüe Vf!ftV ^ . ■' • ! OTTAWA. Ont.
Magog. e*«ill,.. yen --o : o. t •

JULIETTE - Dimanche, a ia grand •• servant . e»vlre«.*« N-
messe, le It. i- i.ajoie. ancien cure de ÙX* • "',«r! • •• '««
Joli, tte.a fait le sermon, et nous avonsete ®,f, B ,* , j. t c- ,B
hem eux de rotrouier encore en lui, maigre fon., , ., .im.oa 
le temps écoulé, le vieux prédicateur en irdsenl - t 
(minant d'autrefois. m ,in ° *

I ruction de la ;e,. -. u , t.u«. p•
suspendu* l'au- U r nt-- .ours. «'in ie '■;•••- , • «-« ■ ,

de.nndi. ' *•;„ j _

bin,,., de«-nda. .«r i, ""f":'"’"5:'::“Æ O’Cara St Remon
lion sont armes a .10 ; f r Ou I #-i I* ;, 1 -in-agate > •

Véd - Inc a Toro to . .ix:i O U

TOUT HO MM- 1

s 11 r: ru Sou s le patronage de .M. le curé A. La belle
s Diocésaine*rie Colonisation delà province de Quebec 
l'autorité de l'Acte de Québec. 32 Viet., chap. .Kl

Lfc DULZ1KMK flit At. K MENSUEL AURA LIEU LK

Au profit de l'Œuvre des société 
l'ondée en Juin 1881, cous

<=
g 'MERCREDI, 20 JUIN 1888, A 2 HEURES P.M.

*«0,000

} $1.00 It Billet
} 25 ets le Billet

ij Mirdotigill, Maedougali i Beleourt Valeur des T^ots,
AVCK ATS, i'B«N l'KEUilS, ,.Tf.,

l’a leur des Lois. - - - - $50,000
tint» Loi : I 11 immeuble de - 5,0001ère SERIE { 

1m SERIE {

Ontario et Quebec
.V., \ SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa j 

BT. LL.M i.* ' Hon. W.l.es travaux de coin 
vnlle église de Joliette 

tourne demie

Les prei
riviere L'Assoinp 
liet 1 .• mercredi de

mu reprise de la construction du bu 
rca 11 «le iioste est donnée et le creusage 
necessaire pour l'assise des fondations est 
presque termine. Le terme accorde,d'après 
le contrat, pour ces travaux est dune 
année, A partir du mois de septembre pro

Macoovoall, N. A. Bklcoi 
Kuaxk M. M.v douoall. Valeur des Lots,

Gros Loi : I 11 immeuble de -
- - *10,000

r. sont recon
Hirnni.

ïATuCATd. SOLUC1TKI Rd. 
NOTAIRES, Etc.

' BIoo Hay. ru* Sparks, Ottawa, Out.
i aua Da L uoTt.L itunax.LL 

.Maiitin O'ÜAl.A. c. R.

} =4
ilCONSOMPTION >:K. P. l.aaos

McIntyre, Lewis & Code !ïI
H*

Ile a:'rtu«e. 'iRl «lufsnl '.an 
•amble ■nStlci la » «*mc« «le» 

iS physiciens qui ns wnnaia-nieu
>u en .rr. 'cr le» propre. ..eup » r

rien pour la gu-1. V. lUu.t’
1 a ce 11 - s pim une ms tiv incui b e 
m -L' ■ q . «.le .ou coin <i.n«*t» par quoi 

\ RTII\IIASK \ VILLE - On dit j quo. me inclue, I* saute peut • 01c ire 
qu'une compagnie eut en négociation avec , ; . recou .4 parVouiplu.ds NOS ,if. -b’»»?
^"rS"'jM'.:Sd?cd,' jtJttâpjîM1 : :çr.rsir'iSsyv ?.s

nouvelle compagnie se proposerait de pro 1 par les ravages Jo uv.is ci .0 le mal*'lie 
l’aqueduc jusqu à la station, \ icto , 1 en inê;ne tempe qu'ils mn,-- •mise -au

1 leurs et les brûlemun e do pelu.ns gu.
■ compazoeei lavariabl«msnl ta eeu»ei»P*

rs, a&aïute . 1 M Prt* 81

III <11 ./lilllll!.

Les procedures eu di-qualiflcalion dans ■ 
la contestuiioii de l'élection provinciale du 
comte de Juliette, qui devaient «-tre repn ; 
ses le l'5 mai courant. sont ajournées $inr \

Acocals, Solliciteurs et Sotuires

Attention toute anéciale donnée aux alla 
commerciales.

Bureau : Au dessus de la Banque «les .Mar 
cbands, Ottawa.

Argent S prêter sur propriétés foncières.

A. E'. Mc INT Y ItE. Sollititeur de la Banque de 
Montréal.

J. TUAVKRa 
que Union.

R. O. C ODE.

>;!

Wii-l
!r/«.

idLKW13. Solliciteur de Ban

waar U Eu. McLALRIN, L. L B. 1I-.Il y a une douzaine de jours, 
Sonhié d'Halifax, comté Mcgi

dis a poignard»- son v 
■met. et lui a infligé deux ble* 
il a'etait acli

in. «!■AVOCAT, EU'.

Bureau : 19 rue Blgin, Ottawa.
GUERISON GARANTIEnommé Paru 

Cliando

uiemei, le 
.leur i:

Ise ures j

îî1 couteau, 
avait dit a 

tard Ce soir avant 
que ce couteau ait verse du sang. ” En re
tournant chez lui il avait rencontre le f 
de h» victime et lui avait dit : “ Si ton
frère a un co ur je saurai bien le lui trou | Cjs célébré* teinture.-.m soi 
ver avec cela ” Quelque» instant» aprée. il a-o-iA »so .s on av.us 1.- •. 
arrivait chez la victime et l’appelait a la j m.xT 0 “'ù
porte, t bandonnet, sans im tiance, croyant j tu,r. 0..„ta.n. u* a.»» . ..i,
que c était, son frère qui l’appelait, sortit a ceud , ,.u«uju* „u«. «.u.-oe un .«.»
la porte. Paradis sauta aussitôt à terre et avec vol.s wouunu. e. i'»»* •' *
s uvanvant sur ühandoimet, lui plongea ; Uomp gu.«idu;oiu.deuc luro. u. . 
son couteau dan» la région du ca-ur. Il Ar.>«..** d« l «.Lue
frappa du nouveau sa victime et l'atteignit Ki. nous ^ure. 
au liras on il lui Ht une large Measure, j ce que .oas^é.

Vliandonnet s'allaissa alors sur lui même lisso..» ,uo * u 
et le meurtrier prit la fuite. Quand on ra j £îA0 «“ust m • yrT-î 1 
massa l'infortuné 11 était sans connaisaan- li et «.ôat vous" o .
ce. Aux dernii-res nouvelle». Chandonnet que pur-vu-.c ».u i, u. . 

sidéré hors de danger. On pense | fail .1 p.u-.ui.c lue ri 
issaillam s est enfui aux Etats dl p*..u..e .e te* 

de loi. Prix, 1.4. ^o. 1 
10;.• sur la . gai 0. si— '• 
les lâches <1 ou s 
dPtp.il' iltn. 1 p a • 
disp, r v.n e c . . .s. . 
rallie .us • e. Uu » t 
ini U : c .es llla que» I ,
N 1. • iii.i'' ...e la .r ■, ,
Prix, ft..’ No le es. 
pour uoii.-u 1.01 .e 
Prix 21—Uuiiip.»éu,« au in..u*

méine jour, et
0*rap*enle 4e Médecine Torome, T» ni-J. L». FLSMlBlt

niAVOCAT, SOLLICITEUR, Lie. 
pour la Cour Supreme, le Parlement e 

les Départements Public*.
Scottish On ta mu Chamiikks, Ottawa On

TEINTURE POl H LLS l » l.\ JLl t

iMcYeity & Henderson |!llï3

m
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc.

et les llêpanela Cour Suprême 
uients Publics.

Agents pour

“IlSeoUiah (Mario Ghaibtrs, Ottawa, OaLfi. M8S3HUV ï*
01.0. P. H*NDICKSON.Tayluk McVeitv.

i v ! STEWART, ORRÏSLER 4 GODFREYétait con
?'Uni-«T GRANDE VARIETE

AVOCATS. SOLLICITEURS 
1 Agent» pour hilCour Suprême et le Parluuioiit.

LUI Quelques journaux 
ncent que la Uanque du Peuple va 
ir une succnrsnle a Vhlcoutlmi incea-

UHHOL'Tl

samment. CHAPEAUXGhaibm Union, 14 rit Meleall'e, Ottawa, Oui. K
libre ti'aiiimaux de bouche

rie très remarquables ont été embarqué» 
sur I»- vapeur Union pour Québec. Entre 
autres, «m admirait un magnifique boeuf 
vendu par M. Adolphe llarvey et dont le
poids doit «Hre de pré» de 1,000 livré». No 9 eol » ne pr p » a .0 Luc. »

(’es animaux sont exportée par M. An qu> «lévcloi pe la u.l 0/. u- 
1 hi me Laiouvhe, un cominervant intelli doi.nj les plis uo.los p.-opo,.»-. ■ Lü.:imérii, coup a «nc,c«. 5.1 \

1 Tuiuuto, Ont.

f. 11. ClIKYsLKKMoLt-vj» S r a. FRANÇAIS.

ANGLAIS,
A 51 HUM AINS «t

( ANAIHI.NS, LU.,

W. J. CODEl.e buste

A vocal. Solliciteur Me.
ScuiTisn Ontakio Chamiikks, Ottawa, i-Nt. 

-----AHUKNT A PRETER
— lu de nos cultivateur» qui sont arri 

vos dans le Saguenay avec leur courage .Wuiiulle» «L*
pour toute fortune, dit le l'royrcs du Su- No 20 guciit tu...l.;.b.«.iicui ia L 
uiienu'/, et qui se sont jetes hardiment sur dsoCOiiiede lAint.il o. e. o .<■■« La
des terres.......celles. M. William Holly, a i'JX» *'
bien voulu rvpondre a nos queatlona indja , J‘ar* uoncomme m» 
crêtes et nous dire ce qu il avait recul U- | priX gy.ou la Lounil.o 
l’a ut oui ne djrnier. Le résultat nous a trap de i'orouW. T'orozito, « 
pe et nous désirons le faire connaitre à Filiile» r^gulrtl.-lee* Ir.»uç.iL»e«
nos lecteurs comme exemple de ce <iue Bien supérieure.» au seig.eoTguié,.XlAi.iiiii -.e, ;
peut faire un homme plein de courage et ; ^ -unthe ou l'oxldo. lteeomuiando«e p.«r -lus I 
d'ene rgie. centaines do ffiunioaq il eu to.it uAige »j«.,a

M Holly a récolté 1,700 minois d'avoine, moi . Kilos «Ont iutiitmbl»s.pi6v,eii. o a la do i-

tsraafrzr-^^AiLSK-
magnifique. M. Boily retire eu su» de sa '/ni XeWrS|e|e e« ,RuusiuUiuo ; Ai.KNTf roui KV L,w I

rEEEErB;E^^^e^a i Burw : 25 rue Sparks,«u Tace de l’Uotcl ll^el ;
un chemin de fer pour l’exportation des Compagnie do roubles de 1 moulu, Toronto, | y rthur XV. tiundry F. C. Powell.

"'■'Kl,"l,wl"01"' 1 °*- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - 1 VMM, klW il KlHUhKFURÜ

JOSEPH COTEBradley it Snow !

AVOCATS. SOLLICITE U118 eut* la COI II 
SUPREME. NOTAIRES. Etc.

R. A. Huadlky.

114------ Itl i: ltl DEA U--------114
OTTAWA.

A. T. Snow .

NOUVEAUX MEUBLESArgeut U prêter a 6,; avec privilege de 
bourser en aucun temps.

’ GUNDRY & POWELL
Avocat». Sollâcilcur», Etc. Venant d’etre reçus

HARRIS & CAMPBELL
Quatre vapeurs ont été mi» eu flotte en 

notre ville depuis une semaine : Kénogami, 
appartenant a M. Alex. Blair, le Forest- 
Hell. à M. Stuvton. la Jeannette a M. I ab- 
bv M. Roberge, ei le bateau a vapeur de 
À1. Joseph Tremblay.

XV. O. Mc-KA-Y

Importateur de Vin». Liuueuvs, Cigai 
bac» , aussi propriétaire de

L’HOTEL BICHEI-1EU ”
Agent* pour les Commercante de Bois.

4 Ht. 448 et 450 rue Hnseci

Atscsls, SwIlicHeur». üwlalre». etc.
Ageuis pour la Cour tiuprêmu, lu Par 

les Département» Publics, etc.

- ARGENT A PRETER —
rs, Ottawa

Notre nouveau dépôt de meubles, maintenant, exposé 
* O’Connor, se compose du plus bellemeui

à notre magasin, ru» 
assortiment île meubles pour salons, chambres a coucher, pour 
les bureaux, etc., etc.

Nous appelons l’attention particulière du public 
j importations de

Le, Canadiens des litats-Ums Bureaux : dcollish Ontario Chuiubc 
Kempt ville. Ontario. sur iiws

UUlNb UBO. K. KtDD
Alkx. C. Udthkks-okd

John Ho
—i \< Il ENTER N II —Le Club Joliet a A' Wisslow1^devrslt^ujo'uM'éue^fpioy*'''i'«»«-«t

rommv MM.1L! Qu?rh!. A.^G.Grenler et j
J H Aicliumhault delègue» à la prochaine I «onuut'll naturvl, pelelbl.-, eu fslssnt dispsrsltrs i»

i i „ frA M,>KN «1
célébration «lu Jk juin prochain. ; ^^velni^;|H«°*n Sèiilm l»Gtloo, «? ^îê , tUIÜJltilllIeR, UllwteUrS d AgCDlS MerCaUUltS

: SSSsSSt : •'*
deleguer MM. J. U. Oendrvau, Alarc Uon- ; ssirop csimant d.- Mme Wlmlow" et us prenez senne , 
laine et Horace A. Larue, a la convention , utre preparation
de Nanima. M- même jour l’Association________________
Mallet choisissait pour la même fin MM. »
( . Comault, H. Malcttc et F. D

HKAVhK DlNtOKMATlON UK» MAKUIASDS 
1LLKVK» CHAISES ET BERCEUSES

DE VIENNE, AUTUIOHE

Que tout le moudr >'emi'rruse de vruir 1rs volr-weu
Nus meubles sont les plus recherchés sur le marché où 

ils méritent d’être vus de tous.
Nous avons tout récemment mis un nouvel engin dans 

notre atelier, qui nous permettra de remplir les ordres à l’en
tière satisfaction des acheteurs, et à des prix extrêmement 
réduits.--Un escompte libéral sera accordé à tous les acheteurs.

Effets délivrés avec exactitude et entière satisfaction.

livres ajustés vl1 Lu, ors et dette» collectes, 
audités.

B. LlNDfcW. XV. A. Voilé
'

Dr FISSIAULT----- POUR LA---------aneereau.

lit KLlMiTO.N E. U-lsee fnnéraille I Fig„rei jes Muius, la Peau et le j
matin, et le service a été chanté à l'eglittc Telut OU if^uéral

“:XnmcL^S,2esŒLeB.1iti«’ i? 55iî-.ra».‘
avait lu » barge de» fuin-railles, et le» mem Uu ussorument complet si nouveau dos aru 
bre» de cette 9<Ki»'te y assistaient en corps, cio» de toilet le » l-deeeus venant U être revu, 
formant une procession des plus imposan
tes. Notre pasteur exhorta k-e ineubres des 
sociétés u prier pour leur confrère qui, 
il u rant sa vie, avait ai bien rempli ses de 
voir» de bon chrétien et de lion citoyen.

------DENTISTE-------

( 0L\ des UI US ItlDEAli et SiSSKX
----OTTAWA-----

du 9 à ù heure».Heure» de buroeu :

GEORGE COX
R. A. McCORMICK HARRIS <& CAMPBELLUTOORAPHK, URAVKUR,

CLICHE U R KT MKDAlLbKVR
a» Ki »; Hkicalii:.CIllMItiTK KT DROGUISTE RXJE O’COISriN OR7-5 RUE SPARKS j

Joseph, a laquelle l«* défunt faisait part m preseripiious pour médecins et famille» pre i 
depuis quelques mois seulement assistait paréo» avec soin.
en corps. I.e défunt n'était Agé que de 1» Communication téléphonique l-.-he j

OTTAWA. Ontakiû j

i CHS. DESJARDINS Prt.1* de lu rue Sparks.

Manufacture de VOITURES !
««ROYALE 

LE VEILLE & MATHE

Au EN T D'AaeVRANCâ ET COUKTIKK ,
- j Hotel Huasell, No 20 rue Sparks j

FERRONNERIES ' [
manche le U «lu courant, apn-s une courte --------- pour plusieurs Compagnie» Anglaise» l

.^Wi^ssî^pass
ans ot tous i nvuicni. t n haute estime. t>a nevs sous le rapport de» bas prix et de U qua 
mort sera vivemertt regret fee par tous ceux j ne des articles offert» en vente, 
qui l'ont connu. _

McDougall & Cuzner
- *10,000,000Capitaux réuni» : -

PROPRIETAIRES

ions de» plus habiles ei ira va llem sou» noire direction ; les metérleux employés sont eues les 
meilleur» quo l'on puisse se procurer u*l™! “*•

Altcnifon sociale et prompte a routes command 
pratique dans toutes les branches de répara tiens.

a ii.uenda incendies et
marchandises eu caoutchouc, corn- ; 
roivent une aiteotion immediate.

M. U*eJardâBsUoniit-uue *Weull«»n j 
I loete »p*ei*te aux airalres d’aesurauce

Marchand de Boyaux 
especes de marchandise 
mandées reço

Al I1M1SKAMINU Knseigno de la groeee Tarriér.
os, tel est le eyetèmo que nous mettons enLAURENT DUHAMEL---- MAGASINS :------

ETAL I> MARCHE BV
;

i on, porc, saucisses, etc. Comme par le passe. | 
i m Duhamel se fera un devoir du satisfaire le»
! pratiques qui voudront bien l’honorer de leur 

Dlenroillani patronage. 1 12 87-88

Rue Sussex et rue Dake, Chaudière - 56 RUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART 
AVIS îllirSSPATINSri

railleries et ferronnerie», e'eet

33 1187-88.lOSEOH TASSfc 

Bmclmre de 20 pages in-»o i Pq|||< aChetGF

W. E. BROWN; Chez T ho». Biikett, 115 rue Kidetu.
p. a-i.u» p.,„.... (■.,(«. d. ; ‘“° c,och"u~

10 ets L’EXEMPLAIRE

Vêtements
Am Conditions les pins Favorables CHAUSSURES EN GROS !

MAMLFACTURIKH KT MARCHAND
En t ente au Biiituu du CANADA COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE
The Liverpool & London & Globe E. B. EDDY & CieA transporté sou etablissement au

No 61, R UK RIDEAU
U U 87-88 IPorte voisine do M. Wall, épicier

COMPAGNIE D'ASSURANCE ! Nos 269 et 271, rue Wellington
$31,000,000ACTIF, (LIMITEE)Isidore Despatie

PLATRIER

141—RUE KING—141

rraesé de faire un 
iln étant de» plus"en mage

Uu Tous ne 
choix, l'aesortim

INCORPOHKK EN L’ANNEE 1*8»Montant placé au Canada, *000,000 ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

J achète et je vends au comptant eeuh ment, 
I de sorte que le pui < vendre h meilleur iii.irehé 
j ,iu# toute autre maison à Ottawa.

HULL, P. Q.DIRECTEURS AU CANADA;

Hon. Henri Stark ia, Préeld 
Tnoe. Cramp, Ber.

Thkodokk Hart, Kot. A. Hoopkr. Eor. 
Kdmond J. Barbeau. Eor.

eut
. Vloo Préeld* Otvms <leMnnulhvturier» et Marchaiid» enC ondition» : Au comptant seulement |

OTTAWA

BOIS DE CHARPENTE
l’ortes, l'kssis, Jalousies, Moulures, Ouvrages île Maisons, EU, Etc, l ieI' MAISON SAINT-GEMMEAssurances centre le feu prise* aux taux le» 

plus modéré».

CYRILLE LAURIN.
Agent de le cité.

Itti Kl 11H k u k- Ride AVG. E. C. SMITH.
Sec.-réeldent. A.».IX, Baqnelb, Vlundie» à laver, Boites et Caisses d’orattallags,

Vine. Liqueurs, Kau-de Vie et Clgar» Unpor 
té» de nremiet choix.

Jugez par vous-mêuis su venant nous faire 
lit 1746

Bureau princioal et succursale au Canada

I6-PLA0E-D'ARMES-I6
MONTRÉAL

Al.l.l NK’ITLS " TEl.KtKAPHK " DE PRKJIIKRK RllâLITK
14-1-4*-*
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Les Déteel
leer du

Viola

Une audience 
tude était à la 
er„ pour ent 

tence de Louis > 
M. Saint P 

questions qu 
arrêt de jugemei 
curent- le même

En réponse a I 
gelé dit : "Je ré

blti
Me

iert

ce* accusations.
L’honorable Jt 

au prisonnier lu 
Louis N A Et : Kl. t.

Vous avez é 
trouvé coupable 
complicité avec 
de 1 offense ne r 
ce vol. malades

La cour avant 
a du examiner ' 
des information 
ractère. sur vos 
voue ôte» appek

Je regrette de 
«lue J’ai prise» m 
loin de 1a. Au lit 
tier du devoir, d 
fere prendre la v 
vice. Vous n’a« 
l>on* vnaelgnvnu 
père qui occup 
dans la société, 
lier votre familh 
fi de tout ce que

Voua d 
la Provide 
min. Elle

parce que voua 
toute la force d 
gueur de la jeui 
voro des jours ht 
zon. Elle vous a 

Vous aviez jt 
un devoir, celui 
protéger le bie 
heureusement.

u» êtes fi

reujt pour vo

vous vou 
avez enc

quecelle que 
vient se bri*

géUr|êî x
pas

vou» vou» 
avez rencontré u 
crime dans laq 
depuis ni longtei

SOURD AUX
J’aurai» bien a 

pa»»é quelque et 
mettre, par rap 
rapport a vou», | 
a votre famille 
trouver quelque 
ri*t- à vous douu 
gère que celle qt 
Mai» rien. Depi 
aujourd’hui, vou 
vie. une mauvaii 
vaiee vie privé 
vie. De sorte q 
trouve quelque c 
ser a vous nard 
votre égard l 

La justice est 
en ce moment ci 
ainsi dire.yiussj

qui vou» apparl 
quelque pénible i 
remplir

hommes

eu ce inc 
s’il avait 

Voua ête
je ne vous le re] 
droit. Vous avii 
Mais vous aviez 
avait servi A fai 
plice et, malgré 
lice avec la juslli 

Eh bien, si voi 
vais etc mie 
irder moins i; 

\ ou» allez être 
«erais obligé alor 
faute avouée est 

Je seiais oblip 
«•gard. Je me sei 
qui s’avoue co 
ment a sou egar 
le faire. Vous t 
un Jury et ce ju 
fait, c'était un 
preu ve ; il vous 
n’ai plus qu'une

PRONONCÏ

aussi grande qu 
votre prvdéces» 
nue c’était lul_ q 
du complot. Voi 
sorte, qu'un rôle 
.je ferai une d

I>a sentence di 
bien, pendant le 
«arréré, vous n-,fl 
corriger, et lors 
votre famille, ri 
dan» la société), 
que vous soyez 
cier de Saint X

I^e prisonnie 
écouta »a sentt 
loenra impassib 

Il a été corn 
conduira au pé

Le procès de 
du mois de juin, 

Malgré l'avis < 
I honorable jugi 
Naegelé, Burea 
pas plaider coup

continue e
cause ava

On

Charles Sydnt 
est appelé à la I 

On asserment 
MM. E. Guéri
déla défense.

M. Préfon i. 
poursuite et ex| 
prisonnier a for; 
wle à un nomm 

rendait ree] 
840 pour sa 
v ombre 1887.

Napoleon O' 
nais le prieonc 
chez moi se mel 

Tl avait un 
ous nous soin

Il m’a ensuii 
était supposée « 
cureur, signée '

Hebmimu M
dent témoin, r 
présentée par li 

Napoléon Ot 
gnege. Après 
montants en ar

a nie avoir Jai 
alors que je Val 
est un ivrogne I 
pu boire pour 11

os]
pe840

R

AnADBXASDER 
connais le prise 
enfance. Je re
reconnaîtrais p 
demander si c 
l’ai pas signée.

Je reconnais I 
suis »on cousin 
homme qui n’ci 
de ses actions, 
d après le testa 
exécuteur depu

C. Aimé Du» 
priaonaier a év 
■. ombre dernier 
»omhlé Insoucii
ouper des const 

Louis ARMH 
le defense.—Je 
pule eon enfant

riauNBRf mrami|g£355issârE
------ i libéraux ne sont pa^ «--atisfaits de cet élut

de chose» et entreprennent 
l« récente conférence, non pn» pont 

I iiiotife patriotiques, mai» pour de» fin
I lilQm-l»"défaut avons HOU» n chi-roher dan* 
I noire constitution ? Aucun ' On a pari» 
I beaucoup d'empietcmenl» «-t do violations 

do privilège* mai» on n’a pu amend an 
cnn-- preuve A l'appui de c»-» accusâtu-n». 
On a cité l’acte de» licence* ; mai» tout le 
monde n douté de la constitutionnalité de 
CCI note ot c’était en vue de r.-gler définit' 
vement, cette question que le gouverni 
ment fédéral n «o'tmi» «•«•'ti- loi nu parle
ment avec la conviction que laconstin- 
tionnalité serait dccid.c par le Conseil 
privé. Sur cette question les libéraux ont 
dit nue nou* étions le» esclave* du gouvei • 

lent f.-d.ml. Eh bien ! le gouverne 
meut Ross notifia le* autorité* n Ottawa 
qu'il était complètement décidé de mainte 
air en vigueur le» loi* adoptée* par cette 
province et il le lit- Des at lamie» ont cto 
faite» contre »lr John A Macdonald dan * 
I.- but de hlcsaer le» député* conservateur* 
de l'A»*emttlee législative qni étaient r« 
présentés comme ses aille»

Il cite des articles de VEteudord dgqmt 
(pie ia conférence a été in 
gerense. O la montre qu 
ment lea
cette conference est 
Nos adversaires ont 
le» sentiment» de 
membre* de cette coi 
mlcr ministre liti-m 
ses sentiment» vlal
ms? lk conférence a été Importante elle a 
etc au»*i trc.» dangereuse en cherchant 
A changer la constitution et paicequellc u
été compoHée d’homme* qui ont joué ver 
tain» rôles duns la politi-iue. Quant i 
question de desaveu il n'y a aucun a»u 
pouvoir, ("est la sauvegarde do la co 
deration de maintenir le desaven aux 
main» des autorité* fédérales. Aux Etats 
Unis la plainte générale ctuituue le pouvoir 
central était trop limité et que cela condui
sait a lu rupture du système fédératif. 
Tou» ceux «pii ont étudie l’histoire des 
Etats-Unis savent que la guerre a etc ar 
trihuée a la faiblesse du pouvoir central.

Quelques uns oui prétendu que lu coule 
deration pouvait être forntoe sans pouvoir 
central, les honorables MM. McKenzie 
et Cituehon n'étaient pas de cette opinion, 
parce qn'il» soutenaient qne le pouvoir 
central devait exercer la surveillance sur 
le» legislatures provinciale» et devaient 

ir le droit du veto : mai* le*
celte prérognt.

veulent garder 
istitutionnelle» 

pon*able, no» privileges 
nt été acoul» ntt prix de 

de luttes.

de conv
ASSKMBLRE LRGI8L VT IV K

Quebec, mai 1*8*. 
La «cautc s'ouvre a -i heure*.
Lea lulls suivants sont présentes else 

rout lu* pour la deuxieme foi* lundi pro

Ac foi pour amender la section 49 de l’acte 
49-50 Victoria chapitre :U, concernant le 

rovince de Québec—I/honoeau de la ur 
e M. Lynch.rabl'. _

Acte pour amender l'art ide 497 du code 
uiuuiripul -M. Hi*»ou.

Acte pour amender l'acte 49-50 Victoria, 
chapitre 74. concernani l’usage du gaz 
combustible dan» la province de Québec- 
M, Déchèue (LTsleit.

Acte pour amender le* article* -fit e' lush 
du code municipal M. Uirouard.

Acte pour amender et con soi i de t 
positions concernant la reconnaissance ci 
vile des paroisses et la construction d edi 
tlc.es religieux—L'honorable M. Gagnon.

Acte pour venir en aide aux cousit tu 
lion» et réparations d'eglise». presbytères 
et cimetière* dans le» nouvelle# paroi*ses 
ou mission* de la province de Québec-- 
l/honorable M. Gagnon.

Acte pourvoyant a la tax 
pi lotés personnelles—M. Spencer.

Le débat sur les résolutions de la coufe 
(cnee iuterprovlnciale est repris par M. 
LA RE AU qui defend la composition de la

11 soutient que les provinces ont le droit 
de récuser un juge aussi intéressé que I est 
le gouvernement fédéral et de porter les 
causes en appel u un tribunal plus éqnita 
ble. celui de l'Angleterre.

Il cite l'opinion exprimée par feu le juge 
Loranger sur le desaveu et blâme le député 
du comté de Québec d'essayer a montre» 

l'honorable jugea regretté cet'e opi

Ile «t

conservateur* qui trouvent qui 
férence est loin d'être parfaite.

n e ; mai* te pre 
u fait connaître 

et publique

$în'•M,!

ont anime
ation des pro

parti qui

reine» t

U L/houorable M. TA1LLOX affirme t'exac 
titude de ce que M. Casgrain u dit. Le juge 
Loranger a déclaré à lui-même qu'il était 
allé trop loin.

M. LARKAU dit que si le» résolution* 
ont été soulevées par les libéraux, ce n’est 
pas une raison pour qu’elles soient reje
tées. Si le* conservateur* n ont ne* oecet» 
le l’invitation d'assister > la conference ce 
n’est pas lu faute des liberaux. Il prétend 
que lee résolutions remédieront a tou* no*
K L’honorable M. LYNCH dit une le pre
mier-ministre a promis d’avoir de* repre- 
sentants protestants et d’irlandais catho 
lique* dans le cabinet. Pour lu premiere 
foie, dans son experience de la vie parle 
uieutuire. il voit qu'on attend au*si long 
temps sans avoir de représentants de deux 
minorité* qui maigre leur petit nombre 
sont importante» dan* le# u (faire* «le ban 
que et de commerce.

Fai saut allusion a la démission de M. 
Mctihane. il dit uu'on a répété que le de 
put»; de Moiitn-al ('entre a été chassé du 
cabinet ; mais M. McShane n’est jta» un 
homme pour permettre de se faire chasser 
ainsi. Il a dit résigner pour des raisons 
majeures qu'il espere entendre bientôt de 
la bouche ae Tex-commlssai

liltéranx 
lire soitdemandent A 

transferee a 
la-* conservât* 

tes nos libertés t 
gouvernement re»' 
e.t nos droit» qui o 
tant de sacrifice* et 

On dit : *ir John est notre ennemi et 
pouvons obtenir justice de lui. 

me si cela était vrai le peuple e»f In et 
John doit se présenter devant le peuple 

cinq an».
X qui pourrons nous eu app 

vernement impérial abuse de 
tir. le gou ver n 

formatloi

ivl'li

r
elev »i le
ce pouvoir ( 

entent Impérial 
ns et n qui si» 

Au gouverneur gé 
de la reine, ici. et

Avant d agit 
aurait besoinrc de* travaux
dressera II pour r 
nùral. le repré 
non» ne saurons pn* ce qui se sera passe ( 

M. Bloke lui môme n'a pas jug<- le pou
voir du désaveu, arbitraire aux main» du 
gouvernement fédéral. Au contraire, il 
„'e»t prononce fortement en faveur du 
maintien de cette prerogative aux niitori 
te» d’Ottawa, comme l’a déclare lui aussi 
l'honorable M. Macke 

La Pnfrh 
lenient nous 
dv|>eiis du g«t 
vaudrait mien

publics.
Perlant des résolution*, il dit qu a«ic»int« 

d'elle* est d'importance locale. .Seulement 
trois lois de cette province ont été désa 
vouée* et encore elles étaient de nature n 
troubler les relation* des province* avec le 
gouvernement du Canada. Elles n out pu* 
été désavouées parce qu’elle* enfreignaient 
les droit* de* autre*.

Il nie que le Conseil privé du Canada 
soit un corps hostile aux provinces. Il est 
composé d'hommes dont le but est de ser
vir les meilleur* Intérêt* de tout le peuple 
du Canada.

Le Conseil privé u toujours écouté le* 
plainte* de la population de la pro\ ince de 
Quebec. Si le» droits de Québec étaient 
enfreints im cri général s'élèverait d'un 
bout du pays n l’autre bout. Non 
le* droit» de Québec sont 
que toute la constitution 
lit une lettre de l’honornl 
Dougall contenant la remarque que si le 
peuple du Canada a besoin d'amender la 
constitution, il a le droit d'en appel- 
une conférence : m il* est-ce que la réc 
conférence a etc c(.n»iil ih«c de cette ma
nière. I-a conférence a de l-« ivsultai 
d’une conversation apres diner suivant 
M. McDougaH et elle n'a pas été faite 
d'une manière convenable. Il est curieux 
de connaitre l'accueil qu'on 
vernement Impérial tor- 
ce dernier. 

j»s résolu'

sentant

dit que si non* pouvions 
debarrasser du désav

s; respotts 
(pie non* *om-

uvcrncm

mo.;n ne peut donner aucune raison^pour

terre ; «m cherche un remède plutôt pour 
un mal qui n'existe pas.

L'honorable AL Mercier
pa* quo 

en danger mai» 
est on danger. Il 
ble William Mc-

mérité des coin 
>ur» élaboré qu'il a 

i cette chambre le 7 avril 
r du gouvernement fédéral 
droit de désaveu. IVautres 

parlé dans le môme

.pies avoir critiqué le* resolution» I nue 
âpre» l'autre en faisant ressortir le» l'oini* 
faillie* de charnue, l'honorable M. TAIL 
TON, appuyé de l'honorable M. FL A N N, 

lantendeinent suivant :
“ Que ton* le* mot» après Que soient re

tranchés et remplaces par les suivants : 
jue l’Acte de l'Amérique britannique du 
Nord a donné satisfaction A toutes les pal
lies intercasée* et que le dit acte garantit 
l'autonomie et le gouvernement responsa
ble : que rotin chambre e»f d’oninion qu il 
u est pu* necessaire d'amender la constliu 
tion excepté dans les cas les plu* urgent» ; 
que dan» l'acte II n'y a aucune raison pour 
justifier cette chambre d'adopter le» reso 
luttons »itécial(*ment dans leur* partie 
Ht-ntiellee."

pliments
prononcé^

cxcrvHttt t 
chefs liheran x ont

Kuu'on Ira aupr

lions sunt d'un caractère cpltc 
mère et d'une invention hors de sens rom- 
inun. La conference est le résultat d'un 
désir de la part des législatures qui y ont 
participé, de renverser le pouvoir central. 
Des attaques ont été faite* contre ce dev 
nier dan* cette chambre comme étant un 

îeineut d'orangiste* et de franc- 
maçons. Dan* ce pays le* droits de chaque 
individu sont protege*.

I-e plus tôt que ces cris

gouvern

L'honorable M. MERCIER en terminant 
le débat, dit que M. McSlume n’a pas « te 
i7inW du cabinet , mal* «m'il * est demis

misérable* seront 
O* appels iguo- 

iux préjugés 
indignes d in

l'F'1?
e population 
e* et désire

gall dit que la 
«eule cause de dilsaven dont on pouvait su 
plaindre était celle do chemin de fer de la 
vallée de la rivière Rouge. Alors iiourqu-i 
tout ce tapage et tout ce trouble i E*t -««• 
que ce sont les descendants d«- Lafontaine 
et autre» qui ont combattu pour le 
vernmnent responsable et pour »e sous
traire aux influences du ministère de 
Downing Street, Ces hommes sont-ils dans 
les rang* du parti national qui «ou* de 
mande de sacrifier tout ce que nous avons 
gagné. Cette chambre peut voter en fa 
veur de* résolution* mais le peuple ne »era 
jamais en faveur. Les deux tiers de ce* 
résolutions sont en dehor* d>- la juridiction 
des législatures locale*.

Il conteste le droit des législatures cl On 
tario et du Manitoba de venir non* dicter 
ce que nou* avons » faire avis? la Chan-.hre 
Haute. Ces gouvernements ont a s’occu 
perde questions plu* graves et plu» in» 
portantes.

Il proteste contre l’adoption de ces reso 
luttons. Adoptons les moyen* convenable* 

tir remedler aux griefs. SI jamal* le 
mpa arrive où la question des droits de 
îtat se soulève lo peuple comme un seul 

„ mme affirmera ses droit» : mai» on de 
vra se rappeler des parole* de Daniel 
Webster, l'un des plus grand* hommes 
d’Etat et de* plus grand* patriotes d» 
l’Amérique : " Le seul fait de mentionner 
les droits des Etais est un indice de danger 
pour l’Union. Vingt-cinq année* est 
court intervalle pour faire l'épreuve d une 
constitution et le parti qni brise le sceau 
de la constitution du Canada assume une 
grave responsabilité pour laquelle il aura a 
répondre. La confédération a été Tœuvre 
des hommes les plus capable» an Canada 

de sir George Etienne Cartier pouvait 
nir dans cette assemblée et ecouter la 

proposition d'arracher des lambeaux a 
l'oeuvre pour laquelle il a dépensé »a vie. 
nous l’entendrions s'écrier : " O Canada.

rôtoe îe 

blés, Indl,

plus belle patrie que 
noritéde cette province 
qui respecte les droit» des n 
seulement d'être libre d’exe

mieux ce sera, 
gués et mis 
t aux passif 

s s’appelant 
et Ils noirciront la rép 

le que Dieu ail

li.ntrtlrement pour d«-s raisons person
nelles ot qu’il est encore un des partisens 
du gouvernement. Quant aux protestants 
non représentés dan* le cabinet. il y a onze 
protestant* dans cette chambre et il* sont 
tou* opposés au gouvernement, tandis que 
In plupart de* prolcHlantH ne veulent pas 
reconnaître le premier-ministre digue.de 
leur confiance. Ainsi il n’y a pas de rai 
d'accéder a leur demande.

I. honorable M. LYNCH

on h sont
meme* hon 

mtationr;;
est uin

seulement d etre imre n exe 
de citoyens du Canada.

I.n lettre de M. Mc Don
I met le nreinicr 

ministre an défi de prouver qu'il aurait 
conseillé aux protestant* dans la plupart 
de* luttes électorales dt ne pn* supporter 
l’honorable M. Mercier parce que ce der
nier u'eMilt pas digne de leur confiance.

1 .'honorable M. MERCIER dit que la 
minorité on cette province c*t mieux traité 
ici que dan* Ontario où il y a 1UCI.OOO 
diens-franvals oui n'ont point de repi 
tant dans le cabinet. Il s'ongtigc a no 
un ministre protestant aussitôt uu il pourra 
on choisir un. Il félicite le chef de 1 oppo 
sinon sur !n modération avec laquelle il a 
discute le* resolutions.

L'amendement est ml* 
par le vote suivant :

Povn MM. Baldwin, Blanvhet, Came 
ron, Casgrain, Desjardins, Dorai», Du" 
plessis, Flynn, Johnson. Leblanc. Lynch. 
Martin (Honaventure*. McIntosh. Owens, 
Picard. Spencer. Tallinn.- 17.

limier

voix ot rejeté

Contre : MM. Hazinei. Hernatchoz. 
Hover, Cardin. Champagne. David. De 
chêne (Liston. DeCroshoi». Duhamel, Fo 
rest. Gagnon. Glndu. Goycttc. Lafontaine. 
I .a li lier té, I.arochelle, Lemieux, l-cgri». 
Lussier. Martin (Rimouski). Mercier. Mo 
rin. Pilon, Rinfrct. Robidoux. Rovhvli-an, 
Slieliyn, Sylvestre. Tessier. Trudel. Tnr

l.a question principale ôtant mise aux 
voix est adoptée sur la môme division.

La ehamhre se forme ensuite on comité 
général avec M. Rinfret comme nresldent.

Les resolution* sont Inos une premiere 
fois et la deuxième lecture est fixée A lundi. 

A 12.18 hrs. s.m. la chambre est ajournée

Los députés suivants ont i«airé : " MM. 
Robort»rm et Murphy ; Hall et Rochon : 
Poupore et Hrlsson : Déchênv (Témis- 
rouata' et Girouard ; Nantel et lg« 
Lapointe et Ronchonnais : Beaucha
MALhFauchei de Saint Maurice était ab 

sent et le siège de Chicoutimi et Sagt

po
tei

et si

mLT1onorohleMmLYNCH prend son siège 
au milieu des applaudissements de la
chambre.

M. LAFONTAINE dit que la con 
tion a été faite par la conference de* pro 
vlnces. Le gouvernement fédéral n cxls 
tait pas. Ça été l’muvre des provinces et 
les parties contractantes ont eu 'assuré
ment le droit de dire s’il était expédient 
d’altérer sa constitution.

En réponse A l'objection que le gouverne 
ment fédéral n’a lias été représenté a la 
dernière conférence, il dit quo ce gou ver 
uement y a été invité et que s’il n a pa* 
envoyé de représentants c’est sa propre

A six heures, la seam* est suspendue.

SEANCE DU NOIR
M. LAFONTAINE repre 

et termine en se déclarant en 
resolution concernant le désavi 
nécessaire pour l'anlonoiule d

N 4 INT-IIY AC'INTH E I-e* 
cultivateurs s'accordent tou» a dire que 
de mémoire d’homme, on n’a jamais vu pa 
reille mois de mai. 1-ee semailles sont ei 
retard iiartmit.

-Le* travaux sont eommencea A la gai« 
du Grand-Tronc, pour la »»o»e de nouvellei 
fondations

FRASER VILLE M. Pierre MIch a 
marchand A Saint Hilaire. Madawaska.
B., a reçu, le 19 de ce mois, sous forme 

nd son discours restitution, la somme de *25.00. L’envclop 
laveur de la ve qui contenait le dit montant portait le 

eu comme timbre poste de Fraserrllle. M. Michaud a 
es'orovin linmédlatement informe son cure d

restitution, « t a fait dire des messes

I Œ"...... ...
férence interprovinclak a été proposito, on , m. P. A. Rabin, twreepteur de don 
avait besoin de connaître quel* point* de p, proprietaire de l’Iiôtel Babin a Edmnns 
valent être discutés : mai» le cabinet nn ton e„t mori * s» rw-sbience mercredi de 
pas aeeédé A ces juste* deumnde». I^s | ,A dernh-re.
coneervstenrs croient que le» province* . . . ,
joulaeenten paix de tou* leurs droits et l^es fondation* du nouvel hoU-1 que
urlvilègee ; que les autorités federates ont construit sur la rue de la Cour M. Ed. Fai 
tous le* pouvoirs nécessaire* pour l’admi ! bot sont commencées, t et hotel aura 100 
nlstratton des affaires publique* ; que la pied» de profondeur et occupera un des 
constitution n’était en aucune manière vu 1 plus beaux sites de la ville.
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Les Déteetives lie Montreil ^ DEPECHES rELLGRAPHIQl ES
____  Alexander ("oxvie. re examine.—Le ca __________

pital laissé au prisonnier est de S3.0UÜ et

DERNIERES NOUVELLES

Beaudet & Desjardins
COIN <te* HUES UAN et FLORENCE, OTTAWA j gyREAU DE POSTE D’OTTAWA

Kl ’Ht »!*

Baaquat en l ko^War de Carnot 
P amis, as—1# rotate Menabrea, amua* 

futdeur milieu en cefetl ville, a donne, hier. 
Soir, an grand banqeetet umnécept icm en 
l’honneur du l'rèanfen t Carnot.

pital laissé au prisonnier est de 83/ 
J "al. a part de vela, environ 8700 qui 1 

j viennent, niais qu’il doit n droite et « 
che, par des ordres qu’il a signe* et dt 
a differentes personnes.

M. Guerin adresse le jury pour la d 
se et M. Prefontaine répliqué po

l‘e*r du Banc dt I* Relnt —- UAXVKACTrnUKs !»K -■ —

Tories, Jalousies, Moutures, Bois pour plancher, Bout à iïinl'rij- *
I irritée et départ des malles.

Sentence de Neagelê 'mfivs <f ouvert hiv*,
s ,■ Shnblrt, Mc..Rtc. Hoie de charpente préparé cimstnmmcnt en mains.Ma !

poursuite.
Après le discours du juge, le jury se re 

| tire pour délibérer. Apres un quart d'beu 
re. le jury revientfén coui 

a v erdiet de non coupable.
Le prochain terme de li 

lieu le mois

La prseï» français* protestsOANAI3A MAU» Fermeture Arrlv
Paris 25—1a presse franvais»- e»i uns 

nime à protester contre le décret que rient 
de lancer l’Alh maene coorernant les for

gea AKa^Lonmlntv Un considéra Le* meilleur» machine» améliorées sont en ■-»$<•- daa» notre éiahlieeenieet 

comme vexatoirepe déérel qui defeint 
.•tranger» de tn,verset la frontière franco- 
allemande, sans être uiwiib d un passe 
poi t. signe par l’ambasaadeur allemand, h

!8S8. .

II,.- A M P MOu«st —Toronto, 
roilioe, otc 1*W

i Ouest - Belle ville, t uo
! BrucàlBÏe. etc . KBü 

Ouest MHintotwet T.
du X. Ouest.

Ouest — Toronto. Pc 
terUoro. etc UK» » ;w 8 00

Kst Montreal, etc. 3 30 3 ») 7 00 8 OOjl 30

Ket l‘to\. Maul unes. 3 ;tü 1*0
K*t—Cornwall, Mor 

ameaster,

( lottire du terme Arrivée de l’Abyssinie
X'axcovvkr, C. A.. 35—Le SS " Abysai I nui 'ont 

nia ” est arrive, hier soir, de San Francisco 
13 passagers. 240 chinois, et 

iderable pour la Vhin

ononee un
Une audience plus considérable que d’ha 

blinde était à la Cour du Banc de la Reine 
hier, pour entendre p 
tence de Louis Neagelé.

M. Saint Pierre fit al

a cour criminelle w 0 10 S Mprochain.renoncer la sen

Fahey, pour 
veau procès. Elles 
dans le premier

son tons
Communication téléphoniques.e se mettra en tluvrage de première Classe garanti.

mêmes 1 L election de Trois-Rivières
; Trois Rivieres 25—M.
] par 202 voix de majorité.

Nouvelle* maritimes
Pointe ai Pkrb 2» Le 

t 11 i 'de la ligne Ronald 
jiGlasgow, est i tassée ici,
, 'e,,v èprea midi. Londres. 25- Sur le nombre du familles j

, , Le commandant en chef à Halifax de crofiers qui ont été «haéaies pour être
LOUIS Nakcklk. la; plancher sur lequel seront tlresnees , . ; envoiee» au Manitoba, Il en reste encore

Vous avez été mis en accusation et ! le» tentes de la Kermesse, occupe tout le «atu-ax ^ u* i, e u t e t. a ni K*1 » vra. sir unv douzaine qui qui
"ou,, coupa.", pou, un v.l cmml. d, ,-n.l» ", lu Plue ÏÏÏÏS. TTSSS? .« ■ M

ü.8215; kl?& ■ s:/ ........dhui *nr "■
mais des circonstances qui 1 ont eu rou|t,,^s et d’autres jeux de hasard. lia .-te reVu par lord Ruaaell et les ofti L-w^d^îren “ aussi tïîth* poor

ut-t;,,' ?:£■■',i raws ,»

Herthli r .ou, «U 8Wrll». j , dJui^I-dS t." K1""' d**>» UW>lp»d»

' —.J, B. Michelin, jeune homme du IV j peur.
‘ ans, domicilie rue Moreau. No 24V. s est I Une foule 
| fracture une jambe eu sautant a ha» il'uu j sur les quais pou 
: char urbain. I nouveau comma.

vm RltlKR UK MOM RKtl. H. P—1 BlMlll.questions que dans 
arrêt de jugement et 
eurent-le même sort que
l'r20èê-, , , ,. .. - M. Labnc. seen

«S’atfSSîAuïïï'ijSiîwï’duîJ &rr'” K"lh'-<
t ant M. le magistrat, je suis innocent de 
ces accusations. ’ —M. Ed. Desjardins, Ills du

L’bouorable juge Bahv s adressant alors , Desjardins, et M. Henri Bon 
au prisonnier lui dit : partis pour l'Europe.

BUREAU A I. V VILLETurcotte est élu Paris. 25—Paul Deroulède, chef de i agi 
talion de la Ligue Patriotique m- porte j 
candidat pour le department de Charente 
comme candidat boulanglstt pour la chain ; 

1 i"t d"'"u*“'
t deux heures

RUSSELL HOUSE JM
No 20 RUE SPARKS..-taire -le la compagnie 

ti pour New |
!.. Uni*, lia Oi

| Ouest.’ Etain-1 au»
N. w A vrk, ui. directe

| l'OMOU

Monuiuonls. entourage» ' KempîîiUe! North 
a Uulotsdv . Imvl.erv Les Ootx et Msl. allc.vn 
T pirrnigv». le lettrage et Kut», Kenluoiv

In scupiure sont faim par Merrn Wvilte. Ituwell 
moi meme, et me permet- - eU 
tent «l'enirvpiemf ri- île» j ^<|, ,|e (P1. 
xputrnte .. a Us* t bon mur Vmku. At epnov. ui v

ssstssr'MïS ?#
Miilt.itMi, ote _
l’h. do (vl l’a. A II 

. AhIiioii.Hi i#

n AMES fis Æ 1
U I
ttKNT. Elle- nom jamais failli ; entêtent les 
douleurs : assurent ht régularité . sont don 
n^ éables.iu guilt et d’un unullen; et.et. f 
quels envoje- par U tuullo èi iuiri uj tou. 
imliscn ion sur r*eOption de |2 <Xl. Tvuie I . 
vouttip-udaiKC set . on BU ont loi lu. Adressez : | l

rque sont
Immigration

OTTAWA.rr m
iule 1 , '

tteront. sous peu.

compile! 
de Ixiffe
ce vol. 
touré.

- 30 y UPS OUprononcer sa sentence, — M. O. J. 
votre passe, a dû prendre ; Mat 

au sujet de votre eu Clic 
vos agissements depuis que 
pole a remplir un rôle dans la i

La cour ave 
a du examiner 
des informai!' 
ractère. sur 
voue êtes ap 
société.

c regrette de le dire, les informations 
que j'ai prises ne vous sont pas favorables, 
loin de la. An lieu de suivre ie dro 
tier du devoir, de la ve 
fere prendre la voie large et tortue 
vice. Vous n’avez pas voulu suivre les j 
lion* enseignements que vous donnait un ; 
père qui occupe une position honorable i —J n‘‘ vingt a 
dans la société. Vous avez préféré chagrl ! futilement occu 
tier votre famille, vous avez préfère faire I tuyaux pour fou 
fl de tout ce que la société respecte. j quartier Hoche»

:
'.'doli.vert PAS DE GOUTER GRATIS!

Le osnsl de Panama
ySSïrt r;rI
nuam ne ta garnison. prunl de la compagnie du canal de l'ana Quand von» vice près».-, voua ne désirez pu»

ma. a dit que le gouvernement n'avait pas attendrv. tour est prêt a partir de U hra a.ni.. 
a intervenir dans des entreprises prit ces. jusqu’au eoir t m- nonne astdètei de «oupe 
mais qu’il lui incombait simplement d,- viande*, chaudes ou freddei| “e ‘«“‘f"

e.,-,. <

nko-vohk. -v i.,, pi-o,,. ««rbau, .I. s^SEsri-^SÆKr' tfïïiï sMrfsr ær iT'Sv’;:: i -
I,I.povio ", l'ommi ,ur lu mort du bon ,.uwra, | em,„unt. puiwu, I. trouver,,, nimtion,.,,. (M « V "Intern.™.,ml H.,,,1 |
quier Nathaniel lU'ell dont 1, vndn-re „ , «cfaellemenl. iiiMM U ri le e, j«*v< l«,r voo. ,„en„

non,, comme nn «H,t. done lu cour d, „^r,Uon» lll.lici^,». J « L4KC.1t*. Prw
L'"4'rtloT,.ir.n,i; rriSS'ï; «m,.»»,*»*,
grand jury. Apres en avoir pris connais 
sauve et sur l’avis ilu district attorney, le 

éclare qu’il n'y avait pas lieu n

R. BROWN,tant ici il ù ttonun trou yuùttr s.ut' 
ma rche. No 241, rue York

i piéton 
I toi. île .

t h. tic fer Call ÀU - 
AlvXhlldliC. At bol.

| — Les travaux au nouvel édifice de la j
rtu. vous avez pro “ Nexv-York Life Insurance", coin île la | 

use du . rue Saint-Jacques et de la l'Iace d’Armes, 
i avancent rapide

Pritchard <$ Andrews Luggan, Kitiil 
Hi-miks. ut.

| I ur dillgt le * — Bell * 
t oniuis. Hint burgh

5Ï

FT ATS-11 N IS
3 30 8 tXl l AJ

ine de charretier» sont ac 
upes à transporter les gros 

rnir Veau de l'aqueduc an
i» vonles mire

15 8 00 <00 6 
45 h 00 4Ô0

ICtitiiqM-s on t août 
liouc. sceaux, Kmiii

llfjiièt; Balances ! .t*m.,u,«,..
I 1 t hcqueset BllleU.n H"?,°"" 1 •''•«..uvllU

vu,,".".',,..,,,. à !ï“,” "■«m
. .... l’ruS'tm a BctMti* o IMIHukh Bruise I00>i

! Iiisprter vus rouis ,
heur». Rouleaux, etc Hiatheslert ilTu. etc

t irlvaith tu Itvl-lllunl tooo 
Ktampee en Acier 1 Audi ville u .m

PRITCHARD & ANDREWS :
\ u» Halifax. ieii.li

; du s ic H|||||||

-0 10J0 4
a_.v

deux anges en bronze qui doiv
JSSSSi «ur "ce X !

rrêté. C’est peut-être tes a la Vote des Neiges. Ils seront tnls en 
i qu’Elle vous'ait arrêté. Place dans quelques jours, 

s «tes encore jeune, daua —Un nommé John McDonald, journalier 
de l’âge, dans toute la vi iniursuivi pour avoir vole du bois

sse et il y a peut-être en sur k,a quais, a comparu devant le magis 
ur vous à I hori- trat de police qui l’a condamne a 4 mois 

aux travaux fàrcé*.

LE DOIGT DE DIEU 
us deviez vous 

ence vous
Vo
Prla Pro v id

miu. Elle vous a ar 
heureux pour vous 
parce que vou 
toute ta force 
gueur de la jeunesse 
core des jours heureux po 
zoo. Elle voua a arrêté.

Vous aviez juré de remplir fidèlement 
un devoir, celui de protéger la société, de 
protéger le bien des particuliers, et mal 
heureusement, au lieu de les protéger, 

êtes fait fauteur du crime ; voua 
courage le vol, la rapine, vous avez 
igé les vues les plus détestable*.

Un ne mene pas impunément une vie tel e 
qnecelle que vous avez menée Tou jours,mi ; ,
vient se briser quelque part, et c’est ici que : , police
vou* voua êtes brise ; c’est ici que tous hui‘t constables rég
“V«« rencontré u„ ototncle dnn. la >o„U„ I d pou
Æ,.d|*r„"n^.e ’°’" chnn etjourn rt, fi-te

SOURD AUX CONSEILS PATERNELS —U njtnmé hm111”1*
J’aurais bien aime » trouver dans votre ! rut Latour,1. eti- frappe a la tète par uue 

pa*sé quelque chose qui aurait pu me p.-r i ‘ ierre ianv«.e <m ne sait d ou, pendant qu’il 
mettre, par rapport a votre pere et non uni riai, occupé à suivre de l'.eil les diverses

..... . *•—• ,
trouver quelque chose qui m aurait auto- , -Le juge Desnuyers a tendu sa decision 
rise à vous donner une sentence plus lé hier après-midi dans trois autres causes mi 
gère que celle que je vais vous infliger. , la ligue de la b i et de l’ordre s opposaient 
Mais rien. Depuis votre enfance jusqu’à l’octroi de* licences. M. Desnoyers a donné 
aujourd’hui, vous avez mené une mauvaise ! gain de cause aux aubergistes qui se 
vie. une mauvaise vie publique, une mau ; ment Bradford, (’reamer et Dcery.

trouve quelque cl, o» qui pule.e ra’autorl JJ deruîïî. oîmSï ,1 ùvait "é

....... m " iCpiuluSd,,iur.»r«
L. OJJJJtoe. 4. repreee,,., ; Çjg '^.^7 e*e “.Ueù. Z

bien que la justice des ! JourH’
oblige de vous donner eu —Les nombreux amis de M. Adalbert 

tient et je dois le faire j Gauvreâu, de la pharmacie Pnlardv, seront 
la tâche que j’ai à | houreux d’apprendre qu il vient de subir 

ses examens avec un très grand suce-s.
' ayant obtenu le plus grand nombre de

SiMt.A 25—Le colonel Graham, eoniiiiaii 
Liant de la gainison de Sikkim, u reyu ins 

I t ruction de ixmrsuixre jiisque sur leur 
1 jiropre territoire les Thihétains qui ont 

attaqué cette place dernièrement.
Les valeurs amérleaiue* à lu Bourse

L. N. LOYERad

Les chemins de fer élevés
.Ntw YoRK, 25—On mande de Boston 

que le seuat du Massnchuaelts a rvpouasv 
a l'uimiiinigi- un projet de loi autorisant 
la construction d'un chemin de fer élève 
dans cette ville et dans la lianlieue 

Accident

Nuuvrua Hiiigiisiu de Wdk, l,iqaeurs M rjioericx.

No Ida, coin des nie» Sus

alla* chez le «on»

box et Vlavenou.

M Ixiyer tient constamment u sou magasin 
tout ce qui constitue la ligne d épicerie* .1 umi scs 
moindres detail*. H twpero par sa piomptu Ht 
tent ion et sa courtoisie envers le publie, mériter 
une large part de patronage <1 II Hf-la

rs de In IkntrLondres 25— Les directeu 
se ont decide de créer un département par 
tien her iiour 1 inscription des valeurs nmé 
rira ine».

SS

JJL.
OBAVKUlts KN U EN Kit Al.

No 175 HUE Sl’AHKS
—Un boucher nomme Y over, demeurant 

au coin des rues Roy et Saint-.leun llap 
liste s'est fait voler sou cheval et »a 
rure remplie de provisions hier au marc 
Bonsecours. Les détecti’ 
piste des voleurs.

vaut et l e nilHC» A la pont 
clôture (le* nui lin* precedentes.

Heures du liuri ntl. de 8 n. lu k U u. iu. 
otsrtBT Mamin's sur in imste et In Banque d'Kp#AMATEURS à SPORT ....... . p. -,

let tins ileslin*vH a I enregistre meut dut 
le 15 minute* avant la7Le décret rllemandvous vous 

avez en HOTEL CANADIENvos sont Ni-tt York, 25-Deux ouvriers, Patrick Paris 15—La presse française est iinatii
Kei nan et John O'Rutirkc, employés a In ; me a protester contre le décret qui vient 
construction d'un «gout, a Bates. R. 1. ont ; d’être publié eu Allemagne A propus des 

ensevelis sous un eboulement. Keeimn. formalités a remplir par les personne» s.
était marie et père de trois enfant», n vendant de France eu Alsace Lorraine. Un ue maeniilque hôtel vient d'etre acheté pat 
tue et O Hourke a ete très grièvement considéré comme essentiellement vexatoi M. John Johnston, es-pvourlétalre du Royal 

. re la mesure qui fait défense a tout et run l .xchauge.
Victim, d. .ou dcvoucmc. -ut.ru.l ! 'r«n'“r ..iJfJSÎÏ".îm.l.

.i^Sî^r^^isr^-s.dpS: i E,dud'v*mb*^'. . . . .
cipitant pour sauver son enfant, age d.- Il s'ensuit que les voyageur» anglais et vet einliliiwement vient il eirv meublé a ne" 
deux an», qui était allé jouer sur la voie 1 américains se rendant en Allemagne ou en le» chambrée sont spacieuse» et ite* mieur » 
du chemin de fer. acte evra«èe .t i uee avec ; Suisse devront éviter de traverser la Kran ré*-, faisant f.iceau |u»ro (Major» Hiljl.
lui par un train arrivant à toute vitesse. , ce; il leur faudra désormais passer par la L’entrée prive est sarlyénu* MoKcnSte et 

Sursis ! Belgique e. par Bade. Quant aux Fr an L«^l,*ru.8^Le*.
Ni tt York 2i-Un nommeX\ illiam Pat l.o'rrnirte'niT^i-jottrn^r eau» êtretintuÎh JOHN J0HN8T0N. Propriétaire

let son, condamne à mort pour meurtre et d un permis qui ne leur sera accorde que
qui devait etre exécute aujourd hui fheon I puu, des raiaons serieuses. ! Ca>»/4avSa #|a UrrII
» Louisville (Kentucky), a obtenu un sur Comme on pouvait »’y attendre, les jour 1 T OilUtSlIt? Ut? il till 
sis jusqu'au 22 juin prochain. nau.x officieux allemands, en vepi

Sni.iii. .r». .ni'oni le decret de l'empereur Frédéric, s i ver . Le soussigné vient de faire l'acquisition ilv la
aaiciae a un «niant , ( a ,,roUver qut. decret était fort londerie île Hull et esl maintenant préparé»

Ma-si 1 :
bu.g. près de Reading (Pennsylvanie), Mpr.-s dix sept aim,«es, entre la France et j h M iAw^n tsIt nn hummè prat.quequ, » su , 
ayant casse la jambe d un coup de picrie n ; l'Alsace Lorraine. plu»leur» années d'expérience, et garantira tous
une tacite récalcitrante ei redoutant la j i,eH mesures vexaLoire» edicU^s par I e» ouvrnge» fait» a son eiabl 
colère de son père, s est tué d’un coup de , l’Allemagne aont regai dées a.Paris comim- ' 
revolver dan* la tele. I des provocations non déguist-es, et causent

dans toute la France une sensation qui 
' s’explique lâchement. Les jou 

server avec raison 
itant moins

X VIN A VX

mOn C’est le constable Paradi* qui 
iplir, cette nnnee. les fonction» de ser

ti l’Ile Sainte-Helene. Il 
uliers sous ses 

r le» diman

•VI C* VAS G t-ATKIWOVIl I V
J A. tiül lN. Maître de Puai* 

■au de l'uhie d Ottawa, (
Not enihrtt U87. tr:L

n.-timlleiii.ut un assortimenl • uni* 
(eu. api S'oil» de pe.-ho. art

'>••* votre adroese. nom voue eut vrron» , 
ainlog'ie illustre et iioh llHlesde prix

.1. n. hunton .vcii

:iît4. liai: tvm.i.lNUTON, a:u

wï
touUiheure.A la oarto 
» la Biirlntendenced'im

> de 15 ans du nom de 
demeurant au No 27 1UÀN

lkra, 111

•ouleiir*. preivb

Oil KN IN DK F EKri.oMitAOi:

“CANADA ATLANTIC"( Il x I 1 l’Adi: et
TOlTVItl.K

F. G. JOHNSON & CIE
I.A VOIE LA PLI N OODHTK

tu u piiseiirs .1 appareil» de tiiaulla 
,iu» • ii far. en ploniti et travaux un

t liantuplunni» un .nitre. Valve». Inspirti 
tciir» et Bouilloire».

M’i•rnrhe^. A-buHto». t aouiouour. uvttojeur» 
dies liai muai

Montreal et Ottawaen ce moment 
ainsi dire, aussi 
hommes. Je suis 
qui voua upoar 
quelque pénible que soit 
remplir eu ce moment-ci.

s’il avait plaidé couhaiile !

liMsvimtili

T» LAWSON lC| aiiire pour recevoir les l uvaux a vanoure | ))(
Si“l'Crge. OU»»». ; ‘IffSî’-'SSa K'."'«

A WA A BOHTON Kl NhiW YUâtM, 
TUl K I.Kh l'OINTS A 

l.'KST KT AV s VU
Evasion Ifili* llrcvvarnaux font 

ce» mesures sont 
nous ne 

deux cent 
enl parmi non».

Lee AstériMis* à Parie

I Taptsserlos, Peintures, Huiles, Eic
d’entre eux n’ont pu trouver place I 

des principaux hôtels de In |

Delphi, lml’ 25 Trois prieonnieih de Ja j 0i)S4 
prison de Monticollo. se soûl wadea, hier ^'al 
soir, afin-s avoir lâchement frappa le sha ,

taaiséejustinecs uue 
I genou»en quoi que ce soit les 

mille Allemands qui viv
imglttM île l’s»»e • oroblné» aVous êtes entré eu lice ave 

je ne vous le reproche pas, 
droit. Vous aviez droit de vous ueiennre.
Mais vous aviez devant vou» la preuve qui i eetl 
avait servi à faire condamner votre corn- avaient bu 
plice et, malgré cela, vous êtes entré en j jeu 
lice avec la justice. »ur

Eh bien, si vous aviez plaide coufiable, g,.. 
rais été mieux en position de voua ,,ol, 

accorder moins que la sentence à laquelle 
Mius allez être condamne, parce que j’y 
serais obligé alors jusqu’à un certain point ; 
faute avouée est a demi pardonnée.

Je set sis obligé d’être clément a m 
«•gard. Je me serais dit : Voilà un homme 
qui s’avoue coupable. Il faut être ch
inent a sou egard. Vou» n'avez fias voulu 
le faire. Vous avez subi un procès devant 
un jury et ce jury I» a trouvé, et il a bien 
fait, c’était un verdict en rapport avec la 
preuve ; il vous a trouvé coupable. Et je 
n'ai plus qu'une chose à faire :

Aux l'eiuires d au Mit tu Uénêral i
la- • on\ nie partiront de I» gare île la 

i-o-iuue huh :
vil.

dans le corridor, se pre 
parant a lormer le» cellules de» prison 
niera, lorsqu'un d’vux, Kd. Uhambe 
renversa vioiemmant 
barre de fer.

(i fie veinent blesse, le slu-rif 
saut a empêcher 1Y va» Ion de tr 
qui brisant un i-hiuwis firireu

Ce dernier étaitUn cocher de fiacre et un journalier de 
e ville. Win Lilly et Louis Croup, qui 

trop de ra-ades a la saut 
r souveraine, eu sont ve 
la berge du canal.
L'affaire est devi 

r motiver leur arrest a

rLn lc |

loup",* I pA, i. ,.r
558, RUE SUSSEX, 568 TM AIN KMl-ltKSS UK MONTBKAL

8.00 A.M.
j I tone a Coteau pour l'tlue»! et à .Montreal avec 

le» trahi* du lirniid Trône pour l'hst ni le tiud•

S. ROGERS & SON A D M tilMS II A l'IDK avec eitlls
...............rs Ile Phm|ifA Kuuflin-s

| KM1IAUMKI R» ' <11110111 t entrai et du tlrnuil Tronc pour l’RisI
e» aonvin» arriveront fc fj.;top m.*t 8.10 p at 

<tr 1 K»l, ms raecoidimt a lu lime HonaveiUUl*, 
Montreal, avec lu» train» <1® l'K»l ot du H ml. 
char Calai» l'iilltiiuu »ur le» train# ds Mogl

'min Rlftrf 
raccord sut

chus aux mains 
près du Black Brid 
■nue assez sérieuse

avec une
. île la

fui iiupui» ! d 
trois deteou» , cap|,a|,.. 

la pondre 1

grn ode» vitro» il* ehn*<f« !
•Plata Glass i

Je pot* le*

F, Lee faux billet* de banqueSix enfants ont etc arrêtes pour avoir 
fait partir des pétard» et de» fusées dans 
le» vues contrairement au reglement de I i 
i Milice, le jour de la fete de lu reine. Deux 
individus ont aussi ete arrête» pour avoir 
allume des feux de joie au milieu des 
McCord et Shannon, dans le Grtlltn

! ESTIMATION» KOUHNIKS HUH HKMANIfK Icampei le.
Les perte» occaaionm-es au 
r la circulation des faux bil

àïitoffir:
ne» des faux ! .
tell

L arrestation d'un citoyen américain
Belmo

j commerce par la cirt 
P1"' lets de banque de 500

'libre du congre» de w astimgion. vient u-on iefuMe partout aujourd 
déposer un projet de resolution relatif de |.-, banque de France, 
incarcération d un certain John Curran ( et tallies personnes, victit 
un. citoyen naturalise des Etats l ins, j filets, essayent de créer tu 

condamne en Angleterre comme complice i ra|(, p,mr mettre a l’index 
d un nomme Gallagher dan» un complot Banque. l,e propriétaire du 
de dynamite, et detenu par suite dans lu i a pris ja pe(llc de déim-ntii 
prison de Milbank, a lAmdre». I répandu par les journa

La resolution expo»e que la condamna j |eque| |PS individus dont il 
lion de Kent a été le résultat d'une proi;é fumeux billet, qui a mis le eu 
dure irrégulière, dans laquelle il nu pu* vhefotteauld dans l'embarras, 
été fait mention de la qualité de citoyen ! Américain».

JOHN SHEPHERDI . -M. Ferry 
» de Washing)

Washing 
membre du 1 |.1H 17 111* Nicola*, resilience nu Ueeluge

UMMI Ml X I IONS TKI I l-IIONIQI i rh>>7. Km- H id eu n. < mawn
k.:

- Le nomme Gouldeit. qui avait lente de 
»e suicider en avalant de l'acide cat holique 
est toujours a l'hôpital Notre-Dame et est 
considéré comme hors de danger. Lorsque 
»on état permettra son transport, il com
paraîtra devant laeonr de police )>our y 

Je ne vous infligerai pas une pénalité subir son procès pour tentative de suicide, 
aussi grande que celle que j'ai infligée a - Alfred Duval, jeune homme de 21 ans, 
votre prédécesseur dans la Imite, parce s'est fait casser les deux jambe», dan* la 
que c’était lui qui était l ame dirigeante fahrique de papier de Windsor Mills, près 
du complot. Vous n'avez joue, en quelque de Richmond. Il u été transporte a la gare 
sorte, qu’un rôle secondaire, de sorte que Ronaventure et de la a l'hôpital Général, 
je ferai une distinction entre vou* et i/accident a ete produit par la chute d'uu 
Fahey. ballot de titillons tombe d'une fenêtre

I^i sentence de la Cour est <ct j espere elt-vée de quatre étages au dessus du jeune 
bien, pendant le temps que voua serez in puvai
corriger,'«^"lorîque'f vous ° screzUreniiuUa -I, constable Stanislas Fiche tr arrêté
votre failli Ile, vous pourrez jouer un rôle un Individu du nom rte -^îmir Dac.uai, 
dans la société), la «entence de la cour est qui était ivre <'t faisait du tapage sur la r te 

rcérv dans le fiemten i Jacques-Cartier, entre une et deux heures 
imt de-Paul pour l'es- ; du matin, et Va tait condamner a -SI ou 

! 10 jour» devant le Recorder. Daoust a 
ANh ; pris une action contre le constabh-, aile

L» prisonnier par,"...» nerveux. H j J»,ont nu" av.it et" m.ltr.lté el frappe a 
écoula sa sentence, la tête penchée et de- | 10 uBure-

STEWART & FLECKjrlSsSSàaH. . . . . . . . . . SisSS »oiiu« k nminm»
; a pris la peine de démentir ce matin le .
1 bruit répandu par les journaux et d'apres |
: lequel les individus dont il avait revu le | 

fameux billet, qui a mis le comte de In l.’o- i 
i ehefoneauld dans rembarras, seraient de»

M inufactiirv de Perles, Chassis et Jalousif-s ]

DE MOUNT SHERWOOD

Mimiifm t'iiivr» de 'ouïe tle»crlpilmi <h DE BOSTON KT Nl.W-YUKK 
I IA ROI K K't» FUiNT

PRONONCER VOTRE SENTENCE , MACHINES pour MOU LINS
20 p.m.
I lit p. tu. et su i hi cui liant * eut ®U<lroilaV»i- 

!u» irai n» du \ «imunl ('entrai ut DulaWàri» et 
11 minou, pour 1 i Ht ot l< .-ini. arrivant a Boston 

t -i T.l'.t uv n "*uxx York a T.imi le londemaui matin.

HmiOh <1 uir. Kngiite u vapem, BotilUtilru* 
C.iOx m* ifirrrirkx), ot|x iiigu» un fonte 

pour Vou»! ineicur». 'olannane*. 
l'wiope» a x apetir et tnniériaitx 

pour le» Mineur-.

Quoi qu'il eu soit, la Bail 
annonce ofilcielh-tncnt eu soi 
vidus en question, qui sont 
en élut d'arrestai ion. etaien 
arrive» d'Angleterre a Paris 
yorkal».

Un mariage princier
us. 26—Voici -inelqiie* détail» au j 

sujet du mariage du prince Henri, fil» en J(> 
det de l'empereur Frédéric, avec la prln , 
t-.-ssc Irene, fille du grand duc Ludwig de I 
liesse, qui a été célèbre hier, à la chapelle ! 
du chateau de Chariottenla-rg.

A midi, toutes les cloche» du château ont 
annoncé que la cérémonie venait de corn 
menct-r. et une demi heure plu» tard uue | 
salve de 3B coup» du canon a fait eavoirque i 
le» fiancés venaient d échanger leur» an 1 
neuu.x. L'empereur Frédéric et l’impéra ; 
trice douairière Augusta a»»iatalent tous ] 
deux à la cérémonie. Le prince Henri et

iVi,,mni d'6,,v «*"« "n 1,11 1 POMPES FUNEBRES ;
du château ; a aon arrivée, le vieux mare Papis^n ic doré<‘. importas. I
chai de Moltke a été acclamé avec enthmi- * 1 I
siasme par la foule.

\ trois heures tie l’aprea-midi, le» uou 
x vaux époux sodt pat lis en train spécial de ,
('iiurlot teuberg pour Krdmannedoi I, ou iis 
di.ixent passer leur lune de miel ; le peuple | 
leur a fait une ovation tout le long de ln 

suivie pour se rendre k In

ique de Fiance ' l n assortiment des plus eomulei» iln<i ligne» j

"SÜïS! 1l n'LmJl j a, »»’•'-"- <» - - l’ot.-mi, 4V.....

el sont new- l uurnage. dei-oiipagi' et sciage de tonie- ite*
I erijit ion». 1,‘cndroii à meilleur marche ibm* li

américain possédée par l'accusé, et où. uar 
consequent, il n'a pas été tenu compte de 
cette consideration. En consequence, le 
projet de resolution demande que le comi
té des affaires étrangères ouvre nue en 
quête sur le ca» de John Curr tu Kent, et 
eu fasse un rapport a la chambre.

L’Univernité oatholiqne de 
Washington

ton 25—En dépit d'une pluie 
presque continuelle la cérémonie de la pose 
de la premiere pierre de T Uni vomi te ca 
tholique d'Amérique a eu lieu a Washing 
ton en presence d une fo

lai nouvelle université, fondis- fwir so 
criptioiiH, s'élèvera pre* du Soldier'» Hot 

roi» mille» environ d** la ville. Elle 
prendra une faculté de théologie, une fa
culté de philosophie el une faculté de let
tres et le» etudiant» laïques y seront ad
mis auitai bien que le» jeunes gens sa des
tinant .à entrer dans le cierge. De grands 
préparatifs avaient été faits depuis plu 
sieur» jour* pour la cérémonie de la pose 
de la premiere pierre ; mab

» YHM AN IKON WOK H S ”
Ci'B Wki.i.inoton, Ottawa. ullniitii «ont attache* au* 

t < ai a- entre i iii« xx ait Boston, laie pa* eager* 
<1 fit taw* puni New. York prendront le» PuU 

r. htkw a ht. nan a Kaim Alliait» ou* iimme'» l’oiut.
Ai.kx Ki ki'k. Jn I*>" billet*, le* lita et tool aiili# reueylgu» 

muni peu mm i-i re iibieinih un bureau ileehiDet* 
' <li, la «-ne on inx station».

I- ,1. CIIAMHKHL1N.
Huriutendant Uéner

t il'irlomi r1
J T .i:i<w rrt|iKiBtinr< ■ < v,-, in.c* urnmpleiuetitIt. THAT Kit A Y Propriétaire. 

Huron u. ?4I. Rue spark*. Ottawa 
mncxlon teléphoniqu»

W ASHINli

que vous soyez mcai 
cier de Saint Vinci I. i l m \ b. mim

xgent general fin» l'mmagare.

I I
sibl nie ! Lor D e*o n nsn’èt é' cîn q^vole u re ^ affli lés ' à t 

ddi fameuse bande de la cité. Josepl) Gauthier, 
un des chef» et fondateur» de la I ande est 
de cenombre.l^es autres sont Geo Gauthier, 

e du Mulot. K. Ma»»i3, Alphonse Bonr 
Bonne gel et Uha» Lacroix. Il» sont accusés de 

resâe a vol sur le» quais et subiront leur procès an 
a ne ! prochain terme des ««sise* criminelle».

KN'TKPK1-NKUK■ueiira impasatble.
Il a été conduit à la prison, 

conduira au pénitencier cette a
__ ‘.'J

Wi
LE TROISIÈME ACCUSE

Bureau e»t fixé au premierLe procès de 
du mois de juin.

Malgré l’avia que semble lut avoir 
I honorable juge Baby, dans son adr 
X'aegelé. Bureau est dit-on. décide 
pas plaider coupable.

premiere pierre ; mais, 
ais letup», on a du ren 

grande procession qui avait été organ 
nous la direction du general lioserran». La 
i < i i-iuonie cependant n'en a pas élu moins 
Urillanie. Elle était présidée par le cardi 
nal Gibbous, archexéque de Baltimore.

Le cardinal cet arrive a Washington, 
vers onze heures du matin, et est descendu 
chez le R. F. Chappetle. A deux heures 
de l’après-midi le card 
le colonel Bo 
ses
l'Ut______
dût comm

Cliemio deFer <lu Pacifiquei li'u-iot nniif, t re* »ln**nt. la plu» be» u • 
i outil la <-lled Oit a xx»leurs jeunes gent^tfm avaient^trts 

a bord ^ VOulu descendre jam- 

ii était encore en marche 
plu» près de leur logis.

L’un d eux, nommé J. B. Michelin, a sauté 
si malheureusement, uu’il s'est fracture la

; jambe. Il a etc transporte a 1 hôpital de l’apres midi le cardi nal. accompagne par 
: Notre Dame, ou tou» les soin* i » le colonel Bonaparte et Mme Bonaparte,

la défense l prodigues. s'est rendu en voilure a l'emplacement de
M Préfôntaiuc adresse le jury pour la ; -M. Doré, avocat, a été l'autre jour, vie- l'Université. Bien que la ceremonie ne

poursuite et expose la cause, qui est que le timc d'un accident qui a failli lui coûter la dût commencer qu a quatre heure.» eL en 
forgé une lettre d'un M. Co- l v|e- R regardait le* placatds du >tar, en dépit delà pluie, plus de trois mille per

i a un nommé Ouimet, lui disant qu’il ; compagnie deM. Mercier,avocat, lorsqu'un sonne» > étaient dejn reunies. L* président
rendait responsable d’un montant de cheval arriva k tonte vitesseeur le trottoir. Cleveland e»t arrivé quelques instants

.cm» Pen"0"' ^ de“° i
NaPoi.eon Ouimet, hôtelier. - Je con I ré dans le front, au-diasn* de l'œil, lut 1 estrade, a coté de Mgr Ireland, arche ve

nais le prisonnier depuis qu'il est venu ! infligeant une blessure d'un pouce de pro que de Saint I au). Parmi !•» prélats pré^ 
chez moi ee mettre en pension, me disant j fondeur. Le blesse a été transporte chez seuls se trouvaient six archevêques et
ou’U avait un re enu de t50 par moi». M |e Dr Brosseau et souffre beaucoup. viugt « veque». Oh remarquait, en outre,

aoaiiM» anrnsxa pour ».« p,r ^   h,.r, ÇffiS! SMSSSfTdKSÏÏf

apporté une lettre qui devant le magistrat de police pour avoir général des poste.. M. Dickinson : une foule 
AtAit aunoosée venir de la part de son pro volé du vieux fer nu Pacifique : ils ont été de membre» dt
cureur signée '* Alex Cowie." envoyée au Banc de la Reine. Quatre nu- congres, et de nomDreu

liEitMi vtii MEILLEUR, femme du précé très- deux hommes et deux femmes, savoir Washington et de» en vit 
".Dt t*œoin. reconn.lt la lettre qui » éle ! cherle» Elliott. ». mere. ». lemme et « L. c.-r-moole 
nrésentée par le prisonnier à son mari. garçon, étaient aussi traduit» sur une d hymne» rellgie

Napoléon Ouimet continue son tenioi- plainte a peu près semblable. cinquante personnes, accompagné paf o
u narre Après lui avoir donné différents L'accusation contre ce» derniers .«tait fameux corps de montqne de 1 infanterie 
montant» en argent, je suis allé chez M. pour vol de charlxm. de marine. Mgr Spalding, evèqne-de Peo
Uowie pour me faire rembourser. Celui ci Iis ont ete acquitte», apr. a avo.r demon ria, a prodouce ensuite un discours dans
„ «te avoir jamais signé la lettre. C'est tré,a la satisfaction du tribunal, qu ils n a lequel il a fait I historique de la fondation
xlnra aue ie fai fait arrêter. I.e prisonnier vaient pas nri» le charlxm avec intention j de I Université. Mgr Keane, évêque de 
est un ivrogne fieffé. Je pense qu'il avait de le voler. Richmond, lui a succède et a rémi» à Melle
pu boire pour la valeur de se» *4b en une secretaire de la «tociet<- canadienne Cald w ell, la principale donatrice de I L ni
itemaine. , pour la prévention de» cm» ut «s en ver» les J verslté. une médaillé d or qui lui était eu-

Adexander Cowik, gentilhomme. Je an|manx accuse réception et remercie le* voyee par le pape en souvamr de sa gene-
-ST».*: E. B.,.n, «; i

sasrtsiKr'fi.Ts,:, gm,
TRANsorKSTtoNNK wjr iluTSex Murray, #10: Rankin. ! nvesacauae du mauvato temps.

Je reconnais 1 écriture du prisonnier Je & Cie. 610 : J. P. Scott, *5. IJans 1. ^i^pemd^t un ^od^tner
su.sson œusmet^njgrditii.^^ ea^un XouH avolw ia douleur d apprendre la j ujbhomîfanx arritevêqaefec év.V,ues et a

SSBiHSEH iSiiüis i sHeS»1
semblé Insouciant et ne "en'“a‘t ^‘ HOC "^“vtn.uùVinterdin toute rx-cunation. Aussitôt apres fa lecture de cette depe j JVra.
i-uner de® consequences de son action. • t associons au deuil de la fa che. Mgr Keane, «veque de Richmond, a j siropd’érable, le «

Louis ARMbTOOMu, avocat, examine par g®" , ,it rpc Ce jeune homme j télégraphié au pape le compterendu delà , Fv*n. 1* tonne^^renT^cs'llm1: tÏÆ^rt! êîm j d», justifiaient sss talent». | cérémonie. I
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est appelé à I» barre.
On assermenté un jury anglais. 
MM. E. Guérin et George C. Fo»

route qu’il» ont 
K Le prince He
siu» germain» et sont tous deux petits ! 
enfant» de la reine Yirtorla d’Angleteri <■, j 
la princesse Irène étant fille de la défunte ! 
Iirinc'-sse Alice.
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de chaque train-expie*».

Iash passager» qui s'en 
terre ou sur le continent euroja-en. en par 

de Montreal par le train du soir b 
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malle chaque Samedi avant -midi à Halifax.
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rt du fret.
s information* relative» aux taux 

de transport de fret ot de passager* peu 
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K. KING, agent de billets.
27, rue Spark», Ot

; BOBERT B. MOODIE, agent pour les pas 
Sagf-rs et le fret de POuest, fW édifice 
R<wdn. rue York, Toronto.
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PeeluBtes du » càràoa."Pour Ancrent Comptant
GRANDE VENTE DE SOIES A ROBES

âO tElî:
J. B.

les 1Les Indes Noires.
VI

Publié pQuelques phénomènes inex

plicables.

On sait ce que sont les croyan
ces superstitieuses dans les 
hautes et basses terres de l’Ecos
se. En certains clans, les tenan
ciers du laird, réunis pour la 
veillée, aiment à redire les 
tes empruntés au répertoire de 
la mythologie hyperboréenne. 
L’instruction, quoique large
ment et libéralement répandue 
dans le pays n’a pas pu réduire 
encore à l’état de fictions ces lé
gendes qui semblent inhérentes 
au sol même de la vieille Calédo
nie. C’est encore le pays des es
prits et des revenants, des lutins 
et des fées. Là, apparaissent tou
jours le génie malfaisant qui ne 
s’éloigne que moyennent finan
ces ; le “Suer” des Highlanders, 
qui, par un don de seconde vue, 
prédit les morts prochaines ; le 
“May Moullach,” qui se montre 
sur la forme d’une jeune fille 
aux bras velus et prévient les 
familles des malheurs dont elles 
sont menacées ; la fée “Banshie,” 
qui annonce les événements fu
nestes les “Brawnies,” auxquel
les est confiée la garde du mobi
lier domestique ; “l’Urisk,” qui 
plus particulièrement dans les 
gorges sauvages du lac Katrine, 
—et tant d’autres.

Il va de soi que la population 
des houillères écossaises devait 
fournir son contingent de légen
des et de fables à ces répertoires 
mythologiques. Si les monta
gnes des Hautes-Terres sont peu
plées d’êtres chimériques, bons 
ou mauvais, à plus forte raison 
les sombres houillères devaient- 
elles être hantées jusque dans 
leurs dernières profondeurs. Qui 
fait trembler le gisement pen
dant les nuits d'orage, qui met 
sur la trace du filon encore inex
ploité, qui allume le grisou et 
préside aux explosions terribles, 
sinon quelque génie de la mine ? 
C’était, du moins, l’opinion com
munément répendue parmi ces 
superstitneux Ecossais. En vérité 
la plupart des mineurs croyaient 
volontier au fantastique, quand 
il ne s’agissait que de phénomè
nes purement physiques, et on 
eût perdu son temps à vouloir 
les désabuser. Où la crédulité 
se fut-elle développé plus libre
ment qu’au fond de scs abîmes ?

Or, les houillères d’Aberfoyle, 
précisément 
étaient exploitées dans le pays 
des légendes, devaient se prêter 
plus naturellement à tous les ac
cidents de surnaturel.

Donc les légendes y abon
daient. Il faut dire, d'ailleurs, 
que certains phénomènes, inex- 
pliqués jusqu’alors, ne pouvaient 
que fournir un nouvel aliment à 
la crédulité publique.

Au premier rang des supers
titieux de la fosse Dochard, figu
rait Jack Ryan, le camarade 
d’Harry. C’était le plus grand 
partisan du surnaturel qui fût. 
Toutes ces fantastiques histoires, 
il les transformait en chansons, 
qui lui valaient de beau succès 
pendant les veillées d’hiver.

Mais Jack Ryan n’était pas le 
seul à faire montre de sa crédu 
lité. Ses camarades affirmaient, 
non moins hautement que les 
fosses d’Aberfoyle étaient han
tées, que certains êtres insaisis
sables y apparaissent fréquem
ment, comme cela arrivait dans 
les Hautes-Terres. A les enten
dre, ce qui même aurait été ex
traordinaire, c’eût été qu’il n’en 
fut pas ainsi. Est-il donc, en effet, 
un milieu mieux disposé qu’une 
sombre et profonde houillère 
pour les ébats des génies, des lu
tins, des folets et autres acteurs 
des drames fantastiques ? Le 
décor était tout dressé, pourquoi 
les personnages surnaturels n’y 
seraient-ils par venus jouer leur 
rôle !
Ainsi mitonnaient Jacques Ryan 
et ses camarades des houillères 
d’Aberfoyle. On a dit que les 
différentes fosses communi
quaient entre elles par de lon
gues galeries souterraines ména
gées entre les filons. Il existait 
ainsi sous le comté de Stirling 
un énorme massif, sillonné de 
tunnels, trouée de caves, foré de 
puits, une sorte d’hypogée, de 
labyrinthe subterrané, qui offrait 
l’aspect d’une vaste fourmillière. 
Les mineurs des divers fonds se 
rencontraient doncs ou vent, soit 
lorsqu’ils se rendaient sur les 
travaux d’exploitation, soit lors
qu’ils en revenaient. De là, une 
facilité constante d’échanger des 
propos et de faire circuler d une 
fosse à l’autre les histoires qui 
tiraient leur origine de la houil
lère Les récits se transmettaient 
ainsi avtc une rapidité merveil
leuse, passant de bouche et s’ac
croissant comme il convient.

§•■« ANN
■m-

21 pièces pure soie 25cts.
30cts.
35cts.
40cts.

19 pièces pure soie - 45c. Zj 353
con-

26 50c.9 66 6666 66
Prix

11 2 60c.6666 66 66 Un en, pour

377 75e. Toutes let 
etc. doivent

66 66 . 6666

Rappelez-vous Mesdames que ces marchandises, dans un ordre parfait, vous sont offertes a moitié prix.
BUE

BRYSON, GRAHAM, & CIE LE

Ottai

Souri* de louage d’Ottawa.paraître les chats et les chiens 
morts qui infectent le voisinage.

Personnel.
Sa Grandeur Monse gnenr Duha

mel est parti aujourd’hui à 3 hrs, 
pour Almonte en visite pastorale. 
Sa Grandeur est accompagnée des 
Revds MM. McGovern et Bédard.

Dans la Capitale ACSHAW.■ ■ K I
UR4v. 

pour tiartwA travers la ville.
Nous regrettons d’apprendre que 

Madame Etienne Leblanc, qui était 
très malade lorsque le feu a eu lieu 
sur la rue Murray, a été très affec
tée par cet accident: On nous dit, 
cependant, que les médecins pré
tendent, qu’après quelques jours de 
repos et de tranquilitê sa santé se 
rétablira parfaitement.

SERVICE A thé Pour moins que la 
moitié des prix ordinaires, t. S. Nuaw

M. Thomas Kinsella, bien connu 
dans cette ville, est parti cotte se
maine pour la Californie.

VAISSELLE A pins bas prix qn’nnx 
encans. A In vente de fermeture clics « . 
S. Shaw A fie.

M. Robillard, vétérinaire, fi's de 
M. Alex Robillard est allé s’établir 
en Californie.

ABANDON des nffnlres. Settle cham
bre A coucher valant »5 pour *2.30 ebe* 
Shaw A fie.

M. D. Latrémouille, neveu de M. 
Octave Latrémouille a monté «plu
sieurs hommes à la Colombie An
glaise, où il est engagé dans le 
commerce du bois.

La ferme! 
law a auron 
prix seront

Le Orand-Üelon
Les Commissaires des licences 

ont accordés à M. John Graham de 
l'hôtel “Grand-Union” le privilège 
de vendre de la boisson jusqu’au 

d’Aout prochain. Après cette 
date il devra acheter une licence ou 
fermer sa buvette

La reine 
59,000 fran 
Elle donne. 
née le jour i

V

On dit q 
Madrid, cel 
ciations au 
entre le Car

COURRIER DE HULL.

Les scieries de M E. B. Eddy se
ront mises en opération la nuit la 
semaine prochaine.

VAISSELLE pour moine que 1» moitié 
du prix, f. S. Hhaw A f le.

Le pont du cimetière est dans un 
très mauvais état. Les dommages 
causé par la crue des eaux sont con
sidérables.

ARTICLES de fan ta le le et obj 
A votre prix ebe* Shaw A fie.

Assemblée de l'Union St. Joseph, 
lundi soir.

ABANDON dre allairee. 
pour SI chee Shaw A fie.

Assemb'ée de la société G. M. H. 
A. mardi soir.

FERMETURE. Service I 
94 chea f. ». Shaw A fie.

Un grand nombre d’enfants se 
préparent à faire leur première 
communion.

ê L'hon. M 
charge du 
agira eu mé 
la mar ne j 
soit choisi.

G. GRATTON, - Proprietaire
I68. Rue Queen, Ottaw .

S.—Communication téléphonique (Wallace à Bell) Tous ordres exécutée prompte-

I> M Joncai 
di, une long 
Lnngevin, 
corné. M. 
députés de 
cette d mii 
« nviable da

----JD 151---- Haffaire*. Servie 
morceaux pour

ABANDON de* 
de fantaisie, 41 Poêle*, Meubles, Val**elle*^Verrerle ChlnoUe. Marchandas** de^Fantalele, Men-

le Melon ^n^'m^éu^Vuuù^^KBfeuV'^àoîlpWM, fharreiie*. Tapie, P re
lata. «reveres, Etc. Tonte* les Meeehandlaee requlne* pour meubler une maison 
au complet, A la Balle da Variété.

Lampes d* *8Shaw A fie.
On devrait prendre les moyens 

de faire disparaître l’eau qui crou
pit sur le lot vacant situe au coin 
des rues Rideau et Sussex.

SBRVIf ES A dîner vendu* pour moine 
que la moitié) de * prix ordinaire* cbex 
Nliaw, A la vente uni réserve

Faute de quorum, l’assemblée du 
conseil de ville appelée pour hier 
soir n’a pas eu lieu.

LAMPES pour moins que la moitié de* 
prix ordinaires A la grande vente de 
fermeture, ches f. S. Shaw A Cle.

Il y a eu 403 licences pour les 
chiens de vendues jusqu’à présent.

ILS se retirent de* 
stock doit être vend»
S. Shaw A fie.

M. C'.éoplias Moreau, de|l*’lorenee 
City, Arizona, est en visite chez 
son père, M. J B Moreau, de celte 
Ville.

A632 &, 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYJEN. Mlle Wu 
juge Wur. 
chain, le lit 
fra-.çtise • 
pôrl de Moi 
qu'un autie 
doit épouseï 
na lionne.

parce qu’ellesA thé de 98 pour

La clef du fiel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l'âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 

lies de 
réduc-

fi
f K APE AUX EN NOIE poor la célébra- 

lion, A moitié prix chea Nolan, 40 rue

préparatifs 
Jean Bap-

D’UN STOCK DE 1UR0ES FAITES. 
DE FOURNITURES D’HOMMES, 

ETC., ETC., ETC. 0On fait des grand 
pour célébrer la fête St. 
liste à Ripon le 2G juin.

soit trop tard. Montres, îo 
mariage et b'joux à grande 
lion de prix, garanties chez

H. H. Norbz, 
No. 30, rue Rideau.

1’ Plusieurs 
dières ont < 
Sir Uector i 
scie jeté dai 
chauds de 
rivière à lev 
déiei miner 
scie fût du

affaire*. Tout 
n *an* réeerve. !* Sous et en vertu du

compris dans un oeriain hypothèque sur 
marchandiies, qui sera produit au temps 

nie. on offrira en venta, par Encan 
MARDI prochain, le 29 co rant, au 

igasin et sur les lieux numéro 459, rue 
Sussex, dans la ville d'Ottawa, à t ois h ti
res de l'après-midi, un ttock de prix, de 
hardes faites, fournit ifirea d'hommes, tic, 

uels voici les détails

uvoir de vente•n demande nn ben homme A qnl on 
donnera de Vouvra*e toute l'année. S*a- 
d remuer au No. S87 rue Cumberland. n

La fête St Jean Baptiste de Grace- 
field, P. Q., sert célébrée cette 
année mardi, H 3 j fi let, par une 
procession le matin, un pique nique 
dans l’après midi. Il y aura des 
courses, sauts et jeux de toutes 
sortes. I>a fête se terminera par 
une soirée dramatique et musicale. 
Il y aura des discours prononcés 
par des orateurs étrangers.

M. Mar ois président et le sécre- 
taire, E le Dr A Synek s’occupent 
actuellement de l’organisation.

Allez 
froide ei i
barb er, rue Principale

Public,6

ILIQUIDATION de* affaire*. Mainte
nant ewt le tempe de taire den bargains 
dan* la ligne de v*i**elle. poterie, lam
pe* et de verrerie. Tout est sacrifie ches C. ». Shaw A fie.

&

0 La major 
dans le con 
Pourtant M 
n’a reçu ce 
qu’en 1886 
majorité di 
aux voles a 
de feu M. B 
pen lent, tr 
des levieis 
œ.vve cette

......$ 929 28

...... 346 88
...... 1563 45
...... 119 80

Fournitures d’hommes 
Etoffes et garnitures....

blés de mag s n........

Al VISLa police a reçu intruction de 
faire des descentes dans tout s les 
mai ons malfamées de la ville, le 

étant décidé à les faire

Hard
Meu

H
TXBS SOUMISSIONS adressé s au sou- 
1J tigné, et endossées "fourni sions pour 
fourniture aux Saurages." seront reçues à ce 
bureau jusqu’à midi, MARDI, le 7 Juin 1888, 
pour la livraison de Fournitures des San- 
▼sges durant Vanné t fiscale devant expirer 
le 30 Juin 1889. con*ist-nt en Farin», Larl 
Fumé, Epiceries, Munition*, Lignettes, 
Bœufs, Vaches, Te.ureaux, lustrum n s Ara
toires. Outils, etc , dr lu i ayés à divers 
endroits d.us le Manitoba et les Territoires 
du Nord-Ouest.

L’on peut se procurer des formules de sou
missions contenant des details com lets re
latifs aux Foorni.ures requîtes, aux da'ee de 
la livraison, e c., en s'adressant au sous
signé, ou aux commissaires des Sauvages à 
Régine, on au Bureau des Sauvages à Win-

ï/on peut fourni s onner pour chaque 
espèce de marchandises (ou pour aucune 
paitie de chaque espèce de marchandise-) 
envméréee oani les cédules, et le Départe
ment se reserve le droit de rejeter tout ou 
partie d’une soumission.

Chaque roumission doit être accompagnée 
d’un chèque accepté en faveur du Surinten
dant Général des affaires des Sauvages sur 
uce Banque Canadienne, pour au moins cinq 
pour cent du montant de la soumission, le
quel sera fotfait si le soumissionnaire refuse 
de sivner le contrat basé sur telle eoummis- 
s on lorsqu il en sera requis, ou s il manque 
d’exécuter son contrat. Si la soumission 
n’est pas acceptée, le chèque sera remis.

Chaque soumission doit, outre la signature 
du soumissionnaire, porter celle de deux 
cautions acceptables au Département pour 
la dûe exécution du contrat

L’on n’acceptera nécesaa rement ni la plus 
basse ni aucune des soumissions.

Cette annonce ne devra ôt 
njournal sans V

magistrat 
disparaître complètement. Total... $2961 41

Le s’o k ci-haut mentionné est entière
ment neuf et en excellent état et peut dire 

c é en faisant
ra von lu à tant dans la 
a conualue les

i. Mendame*, celte vente 
prix n’eut pa* une vente pour 

tromper le publie, mal* elle e*t faite 
boa* Me, non* avons décidé de fermer 
nn de no* magasin* et le tont doit être 
vendit uns réserve. C. U. Nhaw A fie.

L’inspecteur du marché O K ere 
a reçu instruction de mettre en 
force les règlements qui imposent 
une amende de $50 à ceux qui ven
dent des viandes en dehors des 
marchés

Les plns;belles photographies
chez J. B. Oorion, No. 569, rue Sussex, 

de la rue Rideau.
La police est sous l’impression 

que quelques-uns des feux qui ont 
eu lieu dernièrement sont l’œuvre 
d’incendiaires.

applicatio 
à tant dar

inS. m »

temps da U vente. 
Pour d’autn s de

s prendre nn bain l l’eau
à l’eau chaude, ch z A. Landry, 

Confort complet.
i-2f-lm

ms la pu 
loadititn

tails s’a Iresser à 
BRADLEY A SN W,

Avocats du créancier hypothécaire 
Daté de ce 22ièniejpur de Mai, A.D. 1888 

I B. TAlKABR- MY, 
ncanteur

L’cn
Vm

NAISSANCE.
Mme Alfrtd L. Pinard, le 24 courant,

une ü le.
Nous ex’ 

Banque de 
ge suivant 
co-Canadie:

“A Genv’ 
posé des p 
nous avons 
Crédit Foni 
40,0. Lee 
n’est pas i 
crédit acqu 
foncier Fri 
gure pour 1 
dont les op< 
niera mois i

23ja-5f

DEVINT LE MAGISTRAT DE POLICE CHAUSSURES !7m-j-n-o

Mélina Trépannier, accusée de 
tenir une maison malfamée. Cause 
remise à huit jouis.

Hugh Cameron, îvrogneri», est 
condamné à $2 d’amende et $1 de 
frais.

M. O. Jolicœur informe sa clientèle et le 
Iublic en génial qu’il a actuel ement en 
main an immense St ck de chaussures 
fectionéei à la nain. Ces thaussures 
vend à d.s prix très bas, même an 
coûtant, |eont bien fi ies, et ea veau
Ç"m. Joli

q-°il
blés

7m-j-n-o
Le marche ce matin était un des 

plus considérables qu’il y aient eu 
ce printemps. 300 voitures ont été 
comptées sur la place.

Il a fallu 2 hommes de polices et 
10 coups de pistolets pour tuer un 
chien hier soir. Un peu d’exercise 
au pistolet serait peut-être avanta
geux à quelques-uns des hommes 
de police.

LAMPES pour la moitié 
dlwalree. t . ». Shaw A Cle.

La police a fait tuer 75 ch ens 
pour qui les propriétaires n’avaient 
pas pris de licence.

Alfred Jetté a qui un accident èst 
arrivé sur la rue Queen, ne semble 
pas prendre de mieux. Les médecins 
ont très peu d’espoir de le sauver.

Les résidants de la rue Nelson 
se plaignent du mauvais état des 
trottoirs principalement du côté 
nord de la rue Rid

Mgr l’archevêque d’Ottawa a fait, 
ce matin, à la Basilique, plusieurs 
ordinations. Nous publierons les 
noms lundi.

Les résidante dj la rue Rose vou
draient bien avoir la visite des ba
layeurs des rues, afin de faire dis-

Les pin»belle» nhotograp
chez J. B. Djrion, No. 569, rue Si 
coin de la rueP'deau.

cœur, à l'avenir, ne s'occupera qce 
d'ouv age« de pratique.

Je sollicite respectueoaem1 nt le patronage 
da publ c. RIPhilippe Cronan, accusé d’avoir 

troublé la paix publique. Cause 
renvoyée faute de preuve suffisante. 

Angèle Beauchamp, tour avoir 
paix publique est con- 
$20 d’amende et $2 de

O. JOLZCOEOH
No. 106, RUE RIDEAU
18m lm

IMMENSE SACRIFICE DE LE FRE 
CO RL

trouble la 
damnée â 
frais.

Malvina Bilodeau, accusée de de
meurer dans une maison malfamée, 
cause remise à 8 jours.

Julia Biulne, accusée du vol de 
cinq paires de chaussures à S. L. 
Teskey, re nvoyée aux assises crimi
nelles.

; e insérée par 
i journal sans l'autorisation de l'Impri- 
de la Reine, et l’on n'admettera au- 
réclamation de paiement de la part

Le Fret 
ayant à 
Québec, 1 
qu’il réu 
bien à cat

té par ,’e: 
de prouv 
ont, par 1 
ri té angle 
province 
John A. B 

Voici c 
La mint 

Me Quite: 
des lois 
tendant à 
ses privilé 
été désav

O. R. ST. Co.
de* prix or- «une réclamation de paiement 

d'un journal qui l'aura publiée 
autorisation

L. VANKOÜGHN1T,
As istant Snrintendant-Qenéral 

des affaires des Sanvag s. LE IATEAV k VAPEUR

“EMPRESS” ET LAMPESdee Affaires

ISrm
Département i 

^deaSau
23 m. Jno.ON DEMANDE un jeune homme 

langues ; pou 
agasin ; dill 6 re 
laudations. Adresser par 

bureau du •• Canada."
3ins 26 m

r se rendre 
muni de

les deuxparlant l> 
utile dan 
bonnes recomm 
lettre à B C , au

musique Lais* ra t ttswa les

MARDI. JEUDI A SAMEDILEÇONS DB CHANT,
DE PIANO* Cette sem ine pour les ports intermédiaires

D’ORGUE etQuand vana allez»Montreal 
rendez-vene a l’hetel Riche* 
lien, le *enl helel de premiere 

dans le centre de la 
▼tlletenn ear le plan Enm- 
peen et Américain. J. B. Du- 
recher, Propriétaire*

D’HARMONIE. OTTAWA A GRENULLE.
Le bateau partira du quai ‘* Queen ” à 7.30 

heures A. M. On recevra du fret tons 
1er jours.

Ottawa, 1 mai 1888_—jno.

C. S. SHAW & Cie.S’adresser à
Mme. Blaln de St. Anbln.

No M RDI WATER
Cl

R. W. SUKPB&D, Ja.
Gérant.Ou chez Orna â Son, rqs £parks. (A continuer)25 m 1 m

t,
i"
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